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Avant de quitter le Manitoba lundi dernier, les vingt-huit jeunes danseurs des Mutins de Longueuil ont donné un dernier spectacle dans la rotonde du Palais Lé- 
gislatif, en présence des membres du gouvernement et de l’Assemblée Jégislative. Les Mutins avaient été invités au Manitoba par la Corporation du Centenaire 
et avaient participé depuis deux semaines à de nombreuses festivités dans divers centres ruraux de la province. Ces jeunes danseurs de 10 à 22 ans ont été ap- 


plaudis partout pour leur spectacle de danses folkloriques. (Photo Service d'Information du Gouvernement) 
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Organisme officiel groupant 
les 80,000 francophones 
du Manitoba, 


Slège Social: 
Contre Culturel de 5t-Bonifoce, 
345, avenue de la Cethédrele. 


Téléphone: 233-4915 


CLULODEE EEE LEE LEE EELEEECEEEEELLLEEEELELEEEE 


DENTISTES 


DLL 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
344, rue Merion, $%-Beniface 
Téléphone: 247-4548 


Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 
301, chemin Ste-Morie 
St-Bonitece, Men. 


Téléphone: 233-2111 
Dr J.-0. Joyal 


DENTISTE 
Téléphone: 943-2023 
413, édifice Boyd 
388, avonve Portage, Winnipeg 


Dr André-S. Lachance 
DENTISTE 


118, rue Horece 
Téléphone: 233-7726 


Dr E.-J. Gaudet 


DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 
Île rue est 


Prince-Albert Saskatchewan 
Téléphone: 763-7815 


Dr À. -C. tte 


DENTISTE 
Téléphone: 233-2850 


141, boul. Provencher 
ST-BONIFACE, MA 


Successeur du Dr Jacob 


situé au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAIN 
angle Portage et Carlton 
Lana 942-8531 


es da bureeu: 
00008 es De Len 
Fermé toute la journée le samedi 


OPTOMÉTRISTES 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone: 233-2850 


141, boul. Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M. N, Lecher, optométriste 
de étoge, édite M 
14, evenue A+ 


Tél.: 943-6628 


GARCONS 

12 à 15 ans - 31 juillet au 7 août 
8 à 11 ans + 7 août au 14 août 
8 à 11 ans + 14 août au 21 août 


Cinq enseignants franco-manitobains 


en stage de perfectionnemennt en France 


Le Directorat de l'Educa= 
tion de la Société Franco 
Manitobaine vient d’annons 
cer que cinq enseignants 
franco=manitobains particis 
peront à un stage de perfec= 
tionnement professionnel à 
La Rochelle, en France, du 
26 juillet au 26 août, 

Ce stage de perfectionne= 


MÉDECIN 


Dr Harry Hershfield 
Médecin-Chirurgien 
Téléphones: Bur, 942-7012 

Rés. 582-4995 
215, édifice Curry 
233, av. Portage, Winnipeg 1 


Avocats et Notaires 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B, 
AVOCAT ET NOTAIRE 
557, chemin Ste-Marie 
St-Vital, Man, 
Tél.: 247-3964 


Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304, édifice Avenue 
265, evenue Portege, Winnipeg 1 
Buroeu: H1.: 942-3924 


Eggum & Dynna 


AVOCATS ET NOTAIRES 
103, Toronto Deminion Bank Blég. 
Prinse-Altort, Seshetchewon 


Téléphone: 763-7441 
LM. une, LEA (1910-1967) 
A. Eooum, B.A., LL.B 


0" M, Dynno, p Com, LB. 


SIMONOT & PINEL 
AVOCATS — NOTAIRES 
App. 101, Professionel Bldg. 
Prince-Albert, Sesk. 
Tél.: 164-0633 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY. TEFFAINE 


ET MONNIN 
AVOCATS ET NOTAIRES 
500 Childs Bldg 
221, Avenue Portage 
Winnipeg 2, Manitoba 


Zone 204. Téléphone: 942-0038 
Grafton, Dowhan, 


Muldoon, Lafrenière, 


Roy et Walsh 
AVOCATS ET NOTAIRES 
304 Meontreel Trust Building 
213, evonue Notre-Dame 


Winnipeg 2, Men. 
Téléphone: 942-3135 


François Avanthay, 
LL.B. 
AVOCAT ET NOTAIRE 
Suite 1 — 147, boul. Provencher 
St-Boniface, Men, 
Téléphone: 233-5029 


GILLIS & GILLIS 


avocats et notaires 


190, boul, Provencher 
Bureau: 247-5049 
Résidence: 667-3094 


ment en méthodologie de 
l'enseignement du français 
de la maternelle à la 12e 
année s'inscrit dans les ac= 
cords culturels conclus en= 
tre la France et le Canada, 
Comme le Manitoba fait par= 
tie de ces accords, leSecré- 
tariat des relations culturel= 
les fédérales et provincias 
les, que dirige M. Laurent 
Desjardins, a accepté l'of« 
tre que vient de faire la 
France de ce stage de pere 
fectionnement pour des en 
seignants francophones, 
Selon l'entente, la France 
assume les frais de scola= 
rité, de pension et de loge 
ment tandis que la S,F,M, et 
les commissions scolaires 
défraient une partie des dé= 
penses du voyage, 
Conjointement avec le Di= 
rectorat de l'Education dela 
S,F,M,, le Secrétariat des 
relations culturelles a pu res 
cruter dans un três bref dé- 
lai cinq enseignants qui see 
ront les premiers Manitos 
bains ‘ À bénéficier de ce 
cours, Ce sont: MM, Roger 
Fréchette, Paul Baril, M, et 
Mme Normand Boisvert, et 
Sr Florence Fillion, N,D,M, 
Le responsable du Direc= 
torat de l'Education à la 


S,F,M,, le Frère Fernand 
Marion, C,S,V,, a affirmé 
que ce programme de per= 
tectionnement professionnel 
arrive à point, alors que la 


nouvelle loi 113 fait dufran= 
ais une des langues officiel 
les de l’enseignement, et que 
l'on se prépare à la mise en 
place au Manitoba d’une éco 


le française pédagogique, On 
prévoit que plusieurs autres 
enseignants pourront être 
envoyés à ce stage de per 
fectionnement l'an prochain, 


Ci-dessus, les cinq enseignants franco-manitobains qui participeront au stage de perfec- 
tionnement professionnel à la Rochelle, France, du 26 juillet au 26 août, Première rangée, 
de gauche à droite; Soeur Florence Fillion, de l'école de St-Eustache (Division du Cheval- 
Blanc); Mme Léonie Boisvert, de l'école de St-Norbert (Division de la Rivière-Seine). Deu- 
xième rangée: MM, Paul Baril, directeur adjoint de l'école de Lorette; Roger Fréchette, 
directeur de l'enseignement du français dans la Division de St-Boniface ; Normand Bois- 
vert, préposé aux services spécialisés dans la Division de la Rivière-Seine. 


La monarchie finira par être abolie 


Le secrétaire d'Etat au fé- 
déral, M, Gérard Pelletier, 
a déclaré le 18 juillet que la 
monarchie finirait par être 
abolie au Canada ‘‘par la 
force des choses’, 


Au cours d’une émission 
télévisée de la chafne an- 
glaise de Radio-Canada, M, 
Pelletier a expliqué que la 
majorité des députés étaient 
en faveur de la monarchle 
dans la mesure où elle cons= 
tituait un facteur d'unité pour 
leg Canadiens, ‘‘mals lors 
qu’elle présente des obstas 
cles à cette unité, ils ces= 
sent de la voir d'un bon 
oeil’?, 

“On a accusé notre gou= 


vernement d’avoir supprimé 
les armoiries canadiennes, 
mais cela a peu d'importane 
ce, a=t=i] ajouté, On pour= 
rait afficher les armoiries 
de la distillerie Schenley 
sur les édifices du gouver= 
nement et personne ne s’en 
apercevrait, En fait, ces 
symboles ont perdu leur sens 
au 20e siêcle,'’ 


Interrogé sur la visite ré 
cente de la famille royale au 
Manitoba et dans le Grand 
Nord canadien, le ministre a 
affirmé que ce voyage ‘‘était 
valable jusqu'à un certain 
point’?, 

{Tant qu'elle demeure la 
reine du Canada, elle des 
vrait nous visiter, Et, com 
me elle est la souveraine du 
pays, nous nous devons come 
me Canadiens, de la rece 
voir avec hospitalité”, 

‘Nous avons besoin d'un 
genre de symbole et je crois 
qu'on tend à accepter lamo= 
narchie comme {nstitution’?, 
at-il poursuivi, 


Bilinguisme 

Au sujet du bilinguisme 
dans la fonction publique, 
M, Pelletier a précisé d'au 
tre part: ‘‘Je n'ai pas À 
prendre des décisions dans 
ce domaine, La Commission 
de la fonction publique est 
un organisme autonome, bien 
que je connaisse certains 
emplois au sein de la fonce 
tion publique qui exigent du 


FOREST, GUÉNETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 
ÉDIFICE CKSB, 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 
TÉLÉPHONE: 947-1671 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


‘ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ,' 
‘La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908 
521, rue Hargrave — Tél : 943 - 7395 - Winnipeg 


Il est toujours temps de profiter du projet 


"ÉTÉ 70 AU CAMP NOTRE-DAME 


Pour assurer un plus grand succès à l'opération 
© il faut encore au moins 100 campeurs. 


candidat la connaissance des 
deux langues officielles, Il 
incombe à la Commission de 
déterminer quels postes ex= 
igeront ou n'exigeront pas 
le bilinguisme de leurs tutu= 
laires’”, 


Les “U-2” continuent 


NEWYORK-Les vols d’0b= 
servation par avion ‘‘U-2'? 
au-dessus de Cuba sont à 
l'époque de la crise de 1962, 
en raison des activités 
croissantes de la part des 
Soviétiques , affirme l’heb- 
domadaire américain ‘Ti 
me’’ dans sa livraison de la 


mi-juillet, 
Depuis avril, rapporte 
“Time’’ des bombardiers 


soviétiques ‘'TU-95 avec 
des chargements de 4tonnes 
de munitions ont fait six 
voyages à La Havane, Ap= 
portent-ils des fusées nue 
cléaires? Washington en 
doute, ajoute ‘Time’, 

“Il est plus probable que 
les ‘TU - 95?’ effectuaient 
des missions d'observation 


-Pelletier 


‘Les gens veulent se fais 
re servir dans leur propre 
langue lorsqu'ils ont affaire 
avec le gouvernement qu’ils 
ont élu, a fait remarquer le 
ministre, et ils ont droit à 
ces services’?, 


a survoler Cuba 


et livraient du matériel mi 
litaire, Il se peut aussi 
qu’ils aient été envoyés pour 
voir quelle serait la réac- 
tion américaine; comme 1 
n'y avait pas eu de réaction 
à la suite des deux premiers 
vols, quatre autres ont suis 
vi'’, poursuit ‘’Time’’, 


Dans le même article, le 
magazine américainrappor= 
te que des navires soviétis 
ques armés de fusées ‘‘Ko= 
mar’’ auralent croisé au 
large des côtes de la Flo= 
ride ‘‘en dehors de la zone 
limite de 12 milles, mais 
bien dans la zone de por 
tée de leurs missiles, soit 
15 milles, de la Maison Blan= 
che de Floride’’, 


En, Ldll & Wat LA! 


ASSURANCES — IMMEUBLES —— HYPOTHEQUES 


ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Poris — Téléphone: 943-5408 — Winnipeg 2 


DUFFY 


‘S TAXI 


772-2451 Téléphones 715-0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


renseignements ou inscriptions 
composer : 247-2516 

ou écrire : 

Camp Notre-Dame 

C.P, 31 

St-Boniface, Manitoba. 


Un spectacle multimedia 


commémore 
le centenaire du Manitoba 


Le ler juillet 1970, ‘‘Un 
siècle d’hommes’’, un pas- 
sionnant spectacle multi 
media faisant appel au film, 
à la diapositive et au dessin 
a commencé un périple de 
trois mois et demi dans la 
province du Manitoba, 

Le spectacle, basé sur le 
roman ‘‘La petite poule 
d'eau’ de Gabrielle Roy, 0- 
riginaire du Manitoba, {llus= 
tre l'histoire de la province, 
son passé, son présent, 

Produit par l'ONF pour le 
Secrétariat d'Etat etl’'Asso= 
ciation du centenaire du Ma 
nitoba, ‘‘Un siècle d'hom- 


mes'’ a été présenté, en 
première, le ler juillet, à 
Rorketon situé près des 
lieux mêmes où se déroule 
l’action du roman de Ga= 
brielle Roy et pourra, pen- 
dant les trois mois et demi 
suivants, être vu dans 491o- 
calités s'étendant sur plus 
de 3,000 milles, 

Un équipement de projec= 
tion des plus complexes a 
dû être réalisé et com 
prend un projecteur 16m, 
six projecteurs de diaposi= 
tives 35mm, un écran tri= 
ple 27 x 9’ et un système 
sonore environnant; chacun 


2" N 


p 


de ces éléments pouvant 
s'adapter parfaitement aux 
différents auditoriums où le 
spectacle sera présenté, 

Depuis le début de l'an 
née, l'équipe de production 
du bureau=chef de l'ONF a 
travaillé à ce projet, 

Plus de 10,000 diapositi= 
ves et 8,000 pieds de films, 
ont été envisagés pour être 
inclus À ce spectacle ainsi 
que des centaines de des- 
sins, Enfin, une musique |- 
nédite a été composée pour 
cette production, 


Le ministre de la Santé et du Développement social, M. René Toupin, était présent, lundi 
matin, au spectacle de danses que les Mutins de Longueuil ont donné au Palais Législatif du 
Manitoba. À cette occasion, M. Toupin a remercié la jeune troupe québécoise pour sa con- 
tribution aux fêtes du Centenaire du Manitoba et il a remis à chaque danseur une épinglet- 


te-souvenir. 


(Photo Jocelyne Soulodre) 


PRÉCAUTIONS À PRENDRE AVEC LES REMORQUES 


Les automobilistes tirant 
une remorque ne sont pas 
aussi rares qu'autrefois sur 
nos routes, Chaque année, en 
Amérique, on met 125,000 
nouvelles remorques sur le 
marché, Elles sont vraiment 
populaires auprès de ceux 
qui aiment le camping, la 
voile, le canotage, la pêche, 
la chasse, etc, 


Mais il ne faut pas oublier 
qu'il y a des précautions à 
prendre quand on se promè= 
ne sur la route avec une re= 
morque, Il faut savoir que 
dans toys les Etats-Unis 1] 
y a des rêglements concer= 
nant l'usage de remorque 
quant aux freins, aux feux, 
aux réflecteurs, au disposis 
tif d'attache, aux chafnes de 
sûreté, à la vitesse, au poids, 
aux dimensions, Dans de 
nombreux Etats des E-U, 
ainsi que dans les provinces 
canadiennes , les remorques 
sont considérées comme vé- 
hicules distincts et doivent 
être immatriculées, 


Avant de s’aventurer dans 
une autre province ou dans 
un Etat américain avec une 


remorque, {l vaut mieux 
s'informer auprès de la po- 
lice locale ou mieux enco= 
re, avant de partir en voya= 
ge, écrire aux autorités du 
service des véhicules des 
différentes provinces ou 
Etats quant aux règlements 
à suivre, 

Généralement, si la re 
morque chargée pèse plus de 
40 pour cent du poids du vé- 
hicule qui la tire, ou 1,500 
livres, son propriétaire doit: 

1, Munir la remorque de 
freins qui s'appliquent en 
pressant la pédale de freins 
dans l'auto, 

2, Installer un dispositif 
qui applique automatique 
ment les freins lorsque la 
remorque se détache de la 
voiture qüi la tire, 

3, Installer des chaînes de 
sûreté pour soutenir la tige 
d'attache de la remorque au 
cas ou celle-ci se sépare 
rait et attacher ces chaînes 
au châssis de l'auto et non 
pas à la boule d'attache ni 
au pare-chocs, 

4, Installer un équipement 
d'éclairage réglementaire, 

Il y va de votre sécurité 


et de celle de vos passagers 
et des autres automobilistes 
sur la route que votre re= 
morque soit bien attachée et 
pas surchargée, 

Remorquer une remorque 
par une boule d'attache fixée 
au pare-chocs est très dan 
gereux, 


Le propriétaire d'une re= 
morque doit toujours avoir 
des drapeaux rouges, des 
fusées de signalisation, des 
lampes de poche et des blocs 
pour les roues de son auto 
et de sa remorque en cas de 
panne, I doit aussi se rap- 
peler constamment qu’il 
conduit deux véhicules et 
agir en conséquence dans 
tous ses mouvements, Il 
doit surtout prévoir beau 
coup plus à l'avance les 
tournants de la route, les 
intersections, arrêts, etc, 
et garder toujours la droite, 


Un dernier conseil: véri= 
fier l’attache au départ ainsi 
que vos pneus et maintes 
fois en cours de route, 

Suivez ces conseils et vous 
aurez de belles vacances et 
reviendrez sain et sauf, 


Vous ne savez pas, chers 
petits enfants, qu'une des 
joies heureuses des temps 
passés était la cueillette des 
fruits, Ce n'était pas rare 
pour les gens de la campue 
gne de fureter les bois de 
leurs fermes pour se livrer 
à ce passe-temps, mais pour 
les gens de la ville cela de- 
venait une grande occasion, 
On faisait ses plans d'avan- 
ce, se munissant de chau- 
dières et de pots, de cha 
peaux et de manches longues 
qui préserveralent les bras 
du soleil, des insectes et 
des égratignures des brane 
ches, Il fallait un ‘‘connaise 
seur de ‘tales’ !’’, Il y avait 
des endroits plus appropriés 
et moins loin, Les saisons 
étaient aussi considérées, 

Ca commençait toujours 
par les poires sauvages, 
aussi appelées ‘‘Saskatoon’’, 
La découverte da ces baies 
nourrissalient les gourman- 
dises et ensuite on se mat- 
tait en train de les ramus= 
ser, Les petits portaient des 
gobelets qui prenaient un 
temps infini à se remplir 
avant de remplir la grosse 
chaudière, 

Il y avait les cerises avec 
lesquelles on faisait des sis 
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Récit du Centenaire 


La cueillette 
des fruits sauvages 


rops et du vin; des merises 
xt des groseilles pour faire 
de la gelée, et les gadelles 
sauvages, Les prunes et les 
‘‘pembinas''  mürissaient 
plus tard et onles ramassait 
moins murs pour les en- 
fouir dans un sac ‘‘Âlanoir 
ceur'’ pour qu'elles devien- 
nent plus juteuses, Les ato= 
cas de mousse, les senelles, 
les noisettes et la Salsepa- 
reille finissalen: la saison 
avc le raisin sauvage qui, 
plante concubine, s'enguir= 
landait aux arbres au bas des 
côtes, 


Je garde pour le dessert 
les fraises des foins et les 
framboises sauvages dont on 
a fait les confitures les plus 
merveilleuses dont se dilec- 
talent les anciens, Quand il 
n'y avait p'us de bocaux de 
verre, les confitures étaient 
mises dans des jarres d2 
grès, communes un peu pars 
tout, 


Ces jardins d'hiver bien 
remisés, en attendant les 


‘fêtes’, on mangeait des 
trempattes de pain saupous 
drées de crême et de sucre 
brun pour ceux de la ville; 
les écoliers des campagnes 
ramussaient, 


parmi les 


À CK.S.H. 


le coup de mort ? 


Mercredi 5 août 


Vendredi 7 août 


Ecoutez les émissions 


"TÉMOIGNAGE" 


de 
7h. 30 à 7h. 40 p.m. 


du lundi au vendredi 
Le Père Paul Hamel, SJ., 


invite chaque jour, 
à l'émission Témoignage, 
des témoins du monde chrétien, 


Lundi 3 août - Dr Paul David 


Le sacrement des malades donne-t-il 


Mardi 4 août - P, Martelet, S.J. 


Pourquoi les soubresauts de l’après-concile ? 


N. Wiener 
L'influence des maîtres sur la foi des jeunes 


Jeudi 6 août - Mme Blais-Grenier 
Tout le monde a-t-il droit aux loisirs ? 


André Beauchamp 


Les difficultés que rencontre le marguillier 


Bienvenue au restaurant du 


Centre Culturel 


345. Cathédrale, St-Hon. 


La Cave 


Local pour groupes privés. 


La Cuisine 


Succulents repas à prix modiques, 5x 


Heures: tous les jours de 8 h à 8 h 


(vendredi et samedi 8 h à 10 h) Géroid-M, Smith 
CLIMATISE 


Pour plus amples renseignements, téléphonez 233-9013, 


feuilles jaunies de l'autom- 
ne, autant d' ‘‘alises'! qu'ils 
le pouvaient, 


Manie-Tobie 


DÉPOSITAIRES 


“La Liberté et le Patriote 
est en vente aux endroits 
suivants : 

Cara Opération Ltd, 


Airport Gift Shop 
Winnipeg International 
Airport 


Roch Groceries 

248, avenue de la Cathédrale 
La Cantine 

Hôpital général St-Boniface 
Mc Cullough Drug 

angle Marion et Taché 
Pharmacie Paquin 

157, avenue Provencher 


Drake Pharmacy 


Drake et Elisabeth 
Metro Drugs 

Marion et Braemar 
Ideal Confectionery 

406, Traverse, St-Boniface 
Dominion News Ltd, 

229, avenue Portage 
Librairie Provencher 

180, boul, Provencher 
Café Alouette 

427, rue des Meurons 
Bernard Perrin 

66, av. Haig, St. Vital 
Félix Solo Store 

824, chemin Dawson 


PRIX: 10c le numéro 


Eglises 

où 

“La Liberte et 
Le Patriote" 
est en vente : 


Sacré-Coeur 
Winnipeg, Man. 


Seints- Martyrs 
St-Boniface, Man. 


b 
Précieux-Sang 
St-Boniface, Man. 

o 


Saint-Charles 
St-Charles, Man. 


Saint-Norbert 
St-Morbert, Man. 


Saint-Emile 
St-Vital, Man, 


e 
Saint-Eugène 
St-Vital, Man. 

e 


Saint-Laurent 
Thompson, Man. 


L] 
Saint-Jean-Baptiste 
Regina, Sask. 

® 


Saints-Martyrs, 
Saskatoon, Sask. 

L] 
Notre-Dame 
Alberni, C.-B, 

[2 
Chapelle Base d'aviation 
Winnipeg, Man, 

L] 


Chapelle Base d'aviation 
Gimli, Man, 
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Depuis sa fondation, la Coopérative de St-Léon a pu épargner à ses 
membres près d'un demi million de dollars. C'est ce qu'a révélé le 28e rap- 
port annuel rendu public à l’assemblée générale qui s'est tenue à St-Léon, 
le 20 juillet, sous la présidence de M. Rhéal Labossière,président du Con- 
seil de direction. 

Au cours de son dernier exercice, la Coopérative de St-Léon a atteint 
un chiffre de ventes de $1,272,594, ce qui a permis un versement d'épar- 
gnes de $44,686. C'était la troisième année consécutive que la Coopérati- 
ve réalisait des ventes dépassant un million de dollars. 

Le total des ventes de 1942 à 1970 a été de $9,161,530 entraînant une 
somme globale d'épargne de $476,608. 

La Coopérative compte présentement 882 membres dont 688 sont 
actifs. Conformément aux règlements de la Coopérative, $17,667.58 ont 
été payés aux sociétaires ayant atteint 70 ans d'âge ainsi qu'aux membres 
qui on déménagé ou encore à la succession des membres décédé. ; 

Dans son rapport, le gérant général, M. Raynald Labossière a relevé 
également le progrès accompli à la succursale de Notre-Dame-de-Lourdes 
et l'achat de la Coopérative de Somerset (au coût de $52,052.50). L’as- 


En se présentant à l'assemblée générale, les participants ont 
eu l'agréable surprise de recevoir un “dollar du centenaire” 

comme prix d'entrée. De gauche à droite: MM. Urbain Ron- 
deau, Norbert Durand, Edmond Picton et Roger Poiron. 


C'était salle comble à l'assemblée 
du 20 juillet. Dans la photo de 
gauche on remarque aux premiers 
rangs: MM. et Mmes Louis Durand, 
Auguste Comte, M, Joseph Deroche, 
MM. et Mmes Jean Durand et Ro- 
saire Fortier. - Dans la photo de 
droite: MM. Gordon Loury et 
Orval Bishop d'Altamont, Marcel 
Roch, maire de Notre-Dame-de- 
Lourdes, et l'abbé Lucien Roy, 
curé de Notre-Dame-de-Lourdes. 


LA COOPÉRATIVE DE ST-LÉON. 


près d’un demi-million d'épargnes depuis sa fondation 


M. Louis Durand ( à gauche } reçu lui aussi un ché - 
que de dividendes, M. Durand a été un des membre 
les plus actifs de la Coopérative de Notre-Dame-de- 
Lourdes. , 


M. Joseph Deroche (à gauche) s'est mérité le titre de 
“coopérateur emeritus" de la Montagne. On le voit ici 
recevant son chèque de dividendes des mains du gérant 
de la Coopérative de St-Léon, M. Raynald Laboissière. 
M. Deroche a affirmé, à cette occasion, sa conviction 
dans le mouvement coopératif et il a félicité la Coopé- 
rative de St-Léon pour le travail accompli. Pour prouver 
sa foi dans l'avenir, il a réinvesti son chèque et même un 
peu plus dans la Coopérative. 


semblée a tenu à féliciter en particulier M. Norbert Durand, gérant des 
succursales et de l'épicerie de St-Léon, pour l'impulsion vigoureuse qu'il 
a donnée aux différents secteurs qui lui ont été confiés. 

L'assemblée du 20 juillet a de plus été l'occasion d'honorer un des 


membres fondateurs de la Coopérative, M. Joseph Deroche, qui a contri- 
bué très activement au mouvement coopératif du Manitoba. 

Membre fondateur du Manitoba Pool Elevator de Notre-Dame-de- 
Lourdes en 1928, M. Deroche fut aussi à l'origine de la Caisse Populaire 
de Notre-Dame-de-Lourdes en 1941. Il en fut un des directeurs de 1941 
à 1950, puis le gérant jusqu'en 1968. 

Un des fondateurs du Magasin coopératif du même endroit, M. De- 
roche devait en être le gérant et le secrétaire durant quatre ans. 

Il fut aussi le président de la Centrale des Caisses populaires du Ma- 
nitoba pendant neuf ans. 

Une foule nombreuse était venue assister à l'assemblée annuelle de 
la Coopérative de St-Léon, la semaine dernière. A sa grande surprise cha- 
cune des personnes présentes reçut comme prix d'entrée la piéce d'argent 
du “dollar du centenaire”. 


M. Louis Comte, secrétaire de la Coopérative de St-Léon, 
remet un chèque de dividendes à M. J.-B. Bazinet, un 

des premiers membres de la Coopérative de Notre-Dame 
de-Lourdes. 


# 


Une bonne assemblée annuelle de coopérative, ça ne va pas 
sans la part des dames. Dans l'ordre habituel: Miles Viviane 
et Solange Grenier, Suzanne Martel et Gisèle Grenier; Mmes 
Lucienne et Hélène Labossière, Edna Henderson et Odile 
Martel. Pour un tel succès tout le personnel a dû y mettre 
la main. 
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AUX JEUNES 


par: Rémi Smith 


le vote a 18 ans. 


Le Manitoba donnera bien 
tôt tous les droits de ci= 
toyens aux jeunes de dixe 
huit à vingt-et-un ans, J'ai 
toujours cru stupide que le 
pays puisse justifier le ser 
vice militaire sans le droit 
de vote et de citoyenneté, 

Les nouveaux électeurs se 
ront=ils différents des au= 
tres? Seront-ils influencés 
par les belles paroles? Vo= 
teront=ils par race ou reli= 
gion? Une élection nous en 
donnera la réponse, 

Certainement ils sontbien 
préparés par l'éducation, la 
télévision et les journaux à 
savoir que les paroles ne 
comptent pas et surtout pas 
au temps des élections, Je 
ne peux pas croire qu'ils se 
laisseront influencés par des 
promesses et des beaux 
mots, 

Regardez un peu avant de 
voter, J'admets que le choix 
de candidats n'est pas for 
midable, mais {1 y en a tou= 
jours un qui dépasse un peu 
les autres, C'est le système 
démocratiqie, Le plus riche 
gagne en tout à moins d'être 
três simple, 

Un avis à nos politiciens 
actuels et futurs: les jeunes 
vous survelllent de près; à 
partir des commissions 500 
laires en passant par l'hô= 
tel de ville sans oublier le 
provincial ou Ottawa, Vos 
actions parleront doré 
navant plus fort que toutes 
vos paroles et le jugement 
sera sévère, 


A la défense 


M, Rémi Smith, 
a/s La Liberté etle Patriote 


Monsieur, 

J'aimerais savoir, noms à 
l'appui, qui sont ces jeunes 
dont vous dites avoir enten= 
du les propos que Vous rap= 
portez dans les articles pu= 
bliés depuis un mois dans La 
Liberté, Je me doute fort que 
ce titre que vous donnez à 
vos attaques fielleuses ne 
sont qu'une façon d'éviter 
de les signer vous-même, 

Je ne suis pas Marianis= 
te-loin de 1à==mais je con= 
nais et j'estime le travail 
qui se fait à l'Ecole Louis 
Riel, par eux et avec eux, 
Avez-vous jamais fréquenté 


vous-même cette école? 
Vous auriez, me dit - on, 
‘‘terminé’’ vos études au 


Précieux-Sang; sans vouloir 
le moins du monde dénigrer 
notre école française de 
Norwood, affirmeriez-vous 
que l'état du français y est 
en meilleure situation 
qu'ailleurs: à Saint-Pierre 
à Saint-Claude, à Lorette, à 
Saint-Norbert? enfin à 
Louls-Riel même? 


Les jeunes n’ont pas peur 
de prendre position, Je peux 
vous dire qu'ils sont très peu 
satisfaits du travail accom= 
pli par la majorité de nos 
soi-disant représentants, 


La prochaine élection mu 
nicipale changera probable» 
ment beaucoup de visages au 
conseil de ville, Ces change= 
ments sont malheureuse= 
ment nécessaires, Non pas 
seulement pour changer de 
personnes, mais pour transe 
former la mentalité du pré- 
sent conseil, 

Quant à payer des hom= 
mes pour nous gouverner, 
il vaut mieux d'en avoir pour 
notre argent, 


La prochaine élection pro= 
vinciale promet aussi des 
surprises, De quel bord vo 
ter? Si M, Desjardins 8’ape 
pelait Liberal=Conservas 
teur «Démocrate, le choix 
serait facile, On n'aurait 
plus la nécessité des autres 
Candidats, En passant, un 
Libéral= Démocrate, c'estun 
oiseau gras, aux plumes rou= 
ges, qui cherche À se poser 
sur une clôture branlante 
dans le vent, 


Aux jeunes, je vous sou= 
haite de bien exercer votre 
nouveau droit de vote,Sivous 
avez des doutes, ne vous en 
faites pas, Voici comment 
procéder: fermez vos yeux et 
faites votre croix, Vous ve= 
nez de faire aussi bien que 
Ha majorité des adultes, 


des Frères 


Vous semblez avoir ur 
grief très évident contre les 
Marianistes; déjà vous les 
attaquiez mesquinement le 
jour même de la mort su= 
bite du regretté Frère A, 
Paul, C'était évidemment 
d'une délicatesse à vous fé= 
liciter.. et à vous encoura= 
ger de continuer! C'est donc 
le départ du Frère Bruns 
que vous commentez aigre= 
ment, —-Je vous défie de 
chercher honnêtement et de 
publier tout ce qu'a fait pour 
la cause de l'éducation, pour 
les écoles paroissiales et... 
même pour le français celui 
que vous méprisez siouver= 
tement, 


Et je demande aussi des 
faits à l'appui de vos affir= 
mations gratuites: 1) …s ont 
sacrifié beaucoup des jeunes 
les plus doués à leur disci= 
pline rigide et déraisonna= 
ble... 2) L'Ecole Louis-Riel 
() au point de vue acadé- 
mique, toutes les écoles ur= 
baines la surclassent,,,3)Le 
Frère Bruns a trop souvent, 
dans le passé, dirigé à ses 
propres fins la commission 
scolaire... (Qui le dit? Des 


Odyssée'70 


Programme des activités 


Quelques-uns des visiteurs d'Ottawa qui sont venus au Manitoba récemment, dans les cadres des vo 

k } yages-échanges d'Odys- 
sée ‘ 70, A table, dans la photo de droite, des responsables adultes du voyage : dans l'ordre habituel : le P. Martel 
et Mme Desjardins de Hull, Qué. ; Yves Fortier, de CKSB; Denys La Rivière (d'Odyssée ‘ 70); Jean Legal de St-Boniface ; 


et Claudette Closson de Hull. 


Deux groupes de jeunes 
du Québec et des Maritimes 
visiteront le Manitoba d'ici 
quelques semaines, Ces vi= 
sites font partie des voya= 
ges-échanges “Odyssée 
‘70, 

Des jeunes de Chicoutimi 


sont arrivés à Winnipeg 


hier, 28 juillet, ls demeus 
reront au Manitoba jus= 
qu’au 10 août, 

L'autre groupe, de Camp= 
bellton, N,-B,, arrivera le 
19 août, Les jeunes Mani 
tobains qui se rendront À 
Campbellton quitteront Win 
nipeg le 10 août pour reves 
nir avec les jeunes Camp- 
belltontens le 19 août, 


ON DEMANDE 


Les organisateurs du 
voyage de Camphellton an 
noncent qu’il y a encore de 


commissaires? Des jeunes? 
Dites-nous qui? et en quoi 
exactement?) 4)Sous l’admi= 
nistration intransigeante et 
insensible du Frêre Bruns, 
trop de professeurs dévoués 
ont été forcés de se réfugier 
de l’autre côté de la riviè= 
re.(Des noms, S4Vp, = et 
encore faut-il penser que 
les écoles de St-Boniface ne 
sont pas élastiques au point 
de pouvoir admettre tous les 
enseignants qui demande 
raient d'y aller!) Enfin, 
comment expliquez=vous 
qu'avec cette ‘‘discipline ri= 
gide et déralsonnable’’ que 
vous leur  reprochez, ils 
n'aient pas plus de succès 
(que vous ne dites, évidem= 
ment)? Serait-ce parce que 
régulièrement les meilleurs 
élèves de St-Boniface, pour 
des raisons qu'on peut di= 
versement apprécier, 
étaient invités à s'inscrire 
au Collège, et ne revenalent 
à Louis-Riel que quand ils 
ne donnaient pas le rende= 
ment qu’on désirait d'eux 
lâ=bas? Avez-vous aussi 
songé que les élèves de 
Louis-Riel viennent d'un peu 
partout et ne sont pas triés 
sur le volet parmi ceux ayant 
atteint une moyenne dépas= 
sant 70 ou 75%? 


J'ose espérer que vous fe= 
rez publier cette réponse à 
votre article et que vous au= 
rez la sagesse d'admettre 
que vous y êtes allé pour le 


‘ 


la placé pour cinq garçons 
manitobains, Is doivent &- 
tre francophones, de 15 à 
21 ans, capables d'accuell- 
lir chez eux à leur retour 
un jeune Camphelltonien, et, 
en outre, verser la somme 
de $40, Les intéressés 
n'ont qu'à s'adresser au Se= 
crétarlat de la Société 
Franco-Manitobaine, au 345, 
avenue de la Cathédrale, 
(tél, 233-4915), 


HORAIRE DES ACTIVITES 
Voici l'horaire des divers 
ses activités de groupe aux= 
quelles participeront les 
jeunes visiteurs et leurs hô= 
tes franco-manitobains, A 
noter que les rassemble= 
ments se font au Centre 
Culturel de St-Boniface, 


moins un peu fort dans vos 

propos, Quant à votre anti= 

cléricalisme évident, je dou= 

te qu'il vous crée plus d'a 
mis que d'ennemis... 

Sincèrement, 

André Ayotte 

80, rue Horace 

St-Boniface 


le 21 juillet 1970 
, + + 


M, Rémi Smith, 
La Page des Jeunes, 
La Liberté et le Patriote, 


Mon cher ami, 


Tu veux des 
réactions à ton article sur 
le frère Bruns, et le direc= 
teur du journal promet de 
les publier, La belle chose! 
Alors voilà ce que je pense 
et sur quoi je te demande 
de réfléchir, 

As=tu le droit de parler 
au nom des jeunes comme 
tu le fais? Les ‘‘vu etenten= 
du’’ que tu rapportes ne 
sont-ils pas les tiens seuls? 
Quelle majorité des gars de 
Louis - Riel as-tu rencone 
trée? Et que connais=tu des 
Marianistes et du frère 
Bruns, toi-même? Où as=tu 
pêché ces remarques sur 8a 
rigidité et son intransi- 
goance? Quel droit as-tu de 
comparer 
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10 h 00 


3 h 00 


4h 30 
6 h 15 
7h 00 


10 h 30 


9 h 00 


10 h 00 


12 h 00 
1h00 
3 h 00 
5 h 00 
8h15 


11h 00 


1h00 


5 h 30 


8h 30 


notre Ecole au 11h 30 


PREMIÈRE JOURNEE 


(Chicoutimi 30 juillet) 


(Campbellton: 20 août) 

Départ par autobus du Centre Culturel 
Visite du Marché aux bestiaux à St-Boniface 
Parc Provencher (déjeuner) 
Hôtel de ville de Winnipeg 
Planétarium 
Salle de concert du Centenaire 
Souper - temps libre 

Départ pour le quai près du pont Redwood 
Croisière sur la rivière Rouge 


Retour dans les foyers 


DEUXIEME JOURNEE 
(Chicoutimi: 31 juillet) 


(Campbellton: 21 août) 


Visite du poste de police de St-Boniface 
Musée de St-Boniface 

Visite de l'église du Précieux-Sang 
Parc St-Vital (déjeuner) 

Palais législatif 

Fort Garry inférieur 

Parc Kildonan (souper B,B,Q.) 

Rainbow Stage 


Retour dans les foyers 


TROISIÈME JOURNÉE 


(Chicoutimi: 5 août) 


(Campbellton: 25 août) 


Départ par autobus du Centre Culturel 
Parc Bird’'s Hill 
Wiener Roast 
Rainbow Stage 


Retour dans les foyers 
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Suite de la page 5 


est multilingue et celle qui 
est multiculturelle dans sa 
pensée et sa compréhension 
des gens. Je crois qu'il faut 
en dire autant d’une person 
ne bilingue où multilingue 
que d'une personne qui est 
un artiste accompli (..) 
Donc, ce que nous devons 
faire, c'est de nous effor= 
cer d'éveiller cette sorte 
d'intérêt chez nos jeunes 
Manitobains, 

Il Èy a un arrière-plan 
três intéressant au bill 118 
et je suppose que nous sou» 
haitons toys oublier le plus 
possible la rgute difficile 
que le bill 13 a suivie, … 
y a dans l’histoire du Mani 
toba, de nombreux débats 
politiques qui n’ont vraiment 
pas conduit vers ce que nous 
espérons atteindre avec le 
bill 113. Les discussions du 
passé ont été émotives, 
marquées  d'incompréhene 
sions, d’un manque total de 
sens culturel (..), Je crois 
qu'elles ont été vraiment 
des discussions entre gens 
qui combattaient les ques- 
tions culturelles à base de 
politique et aucunement à 
base de culture, 


DESJARDINS 


Suite de la page 5 


Cse) 11 y a cependant une 
note de tristesse, En effet, 
il est malheureux que M, 
Edmond  Préfonraine, nas 
guère député de Carillon, ne 
soit pas dans cette Chambre 
pour participer à ce débat, 
Je sais qu'il y serait heu- 
roux, qu’il y seraitéloquent, 
ll vous raconteratt peut-être 
comment les Langevin, Bé- 
liveau, Prendergast, Talbot, 
etc., ont travaillé à conser= 
ver la langue et la culture 
françaises au Manitoba, life- 
rait l'éloge de l’ Association 
d'Education des Canadiens 
français pour ce qu'elle a 
accompli et (..) rappelle 
rait la mémoire de M, Ma- 
rion qui fut pendant long 
temps le président de la 
Commission scolaire de St 
Boniface, A sa manière int 
mitable, il remercierait 
tous et chacun des membres 
de cette Assemblée pour leur 
appui À ce bill, Mais s’il 
n'est pas avec nous aujoure 


Mon cher ami... 


Suite de la page 8] 


point de vue résultat clas- 
sique avec celles des came 
pagnes? As-tu cés résultats 
en mains? 

Et puis, si Ça te fait voir 
rouge, toi, de voir du noir, 
va voir un bon oculiste, ou 
mieux peut-être un psychl- 
atre: il y a quelque chose. 
qui va de travers chez tol, 
Bref, je te crois mûr pour 
devenir membre de la 
M LFP | 


’Désirez-vous’” 


ossuronce vie, 


une analyse complète et sincère de votre 


Life du Canada. 1! se fera un honneur de 
vous servir quel que soit votre besoin: 


C.) C'est mon espoir que 
les hommes politiques du 
Manitoba comprendront 
qu'une question aussi im 
portante que celle de l’a- 
venir culturel du Manitoba 
ne doit pas être utilisée à 
des fins de politique parti- 
sane () 

J'aimerais féliciter le 
gouvernement d'avoir pré- 
senté ce bill; j'aimerais le 
téliciter parce qu'il l’a fait 
d'une façon non partisane, 
J'aimerais cependant suggé- 
rer qu'il aurait été difficile 
de présenter ce bill, {1 ya 
cinq ans, car il y a une note 
attachée à ce bill, Nous ne 
savons pas encore ce qu'el- 
le sera, mais je pense qu'u- 
ne partie du mérite doit être 
attribuée au gouvernement 
fédéral qui a fourni des 
fonds qui nous aideront à 
mettre ce bill en vigueur, 
C+) Certaines parties du 
bill démontrent que nous ne 
sommes pas encore tout à 
fait organisés, J'aimerais 
voir plus de détails dans ce 
bill, (.) Par exemple, 1à 
où il s'agit de mettre sur 
pied un comité consultatif 
des langues, j'aimerais 
qu'on inclue non seulement 
des représantants du Collè- 
ge de St-Boniface mais plu 


d’hui, nous pouvons l’assu= 
rer que nous pensons à lui 
et que nous lui sommes re- 
connaissants pour ce qu’ik-a 
fait pour la population de 
langue française du Mante 
toba, 

Css) 11 serait impossible 
de nommer toutes les per 
sonnes qui ont permis que 
ce bill se réalise (...) mais 
la plus grande part du méris 
te revient certainement au 
premier ministre actuel qui 
C.…) s’est toujours prononcé 
franchement et clatrement 
en faveur du bill des langues 
officielles (...). Certes (..) 
{1 avait besoin de l'aide et 
de la collaboration de 
tous les membres de son 
cabinet(,..) 

Je serais injuste, si je ne 
mentionnais les premiers 
ministres précédents Roblin 
et Campbell qui ont dirigé 
la province vers l'accepta= 
tion de ce genre de législa= 
tion et qui furent certaines 
ment responsables du chan 
gement d'attitude chez nos 
concitoyens, 


Bravo, tu te prépares là un 
fameux bel avenir: 1 est 
tellement plus facile de dés 
truire que de construire, de 
hair que d'aimer, de ridicu= 
liser que d'apprécier, de 
dire du mal que de dire du 
bien, Continue, tu {ras loin, 
je crois, 

A bon entendeur, salut, 


Paul Roy, 

189, rue Masson, 
St-Boniface, le 22 julllet 
1970, 


tôt d'une école pédagogique 
établie semblable à la facule 
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Ragoût au Pemmican, prêt à servir. 


Jusque vers 1870, période 


té d'Education, J'ai un peu OÙ la construction du chemin 


de difficulté à comp:endre 
pourquoi le ministre s'est 
réservé tant de choix quant 
À qui inclure dans le comité 
consultatif, Il semble qu’il 
n'a pas confiance en cer 
tains groupes puisqu'il leur 
demande de soumettre quas 
tre représentants dont lui 
en choisira deux, (...) 

De façon générale, je dé- 
sirerais affirmer que nous 
sommes satisfaits de ce bill, 
avec ses imperfections, et 
nous attendons sa mise en 
application, 


Un nouveau verre 


pour lunette 


Un nouveau verre pour lu= 
nettes et autres instruments 
d'optique ayant la propriété 
de devenir plus sombre lors= 
que l'éclairage est intense 
et s'éclaircissant lorsque la 
lumière s’atténue va être 
lancé sur le marché par la 
fabrique de verres d’opti- 
que G, Rodenstock de Mu= 
nich, 


RL rs om 


Je dois aussi faire men- 
tion spéciale de l’honora= 
ble député de Ste-Rose, qui, 
alors qu'il était chef du par= 
t{ libéral du Manitoba, a 
vu à ce que son parti ap= 
prouve à l'unanimité une ré 
solution reconnaissant le 
principe faisant du français 
une langue d'enseignement, 

() Durant les onze der= 
nières années, j'ai beaucoup 
parlé sur cette question, (...) 
Comme plusieurs d'entre 
vous, j'ai passé des mo 
ments difficiles dans cette 
Assemblée, (,.) Mais, aus 
jourd'hul, je puis vous as= 
surer que tous ces brise 


ments de coeur en ont valu 


la peine (ss) 


de fer a facilité l'expédition 
des approvisionnements, le 
pemmican était la principale 
nourriture des voyageurs 
dans l'Ouest canadien, Cet 
aliment prêt à servir était 
une préparation de viande 
de bison séchée et de grais= 
se, Riche en protéines, 1l 
pouvait être mélangé avec 
de la farine et de l'eau pour 
devenir un ragoût, Le pem- 
mican était aussi la nourri 
ture quotidienne des colons 
de la rivière Rouge, jusqu'à 
ce que ces derniers com 
mencent vers 1820, à culti= 
ver le sol, 


Le processus d'obscur- 
cisment et d'éclaircisses 
ment est provoqué par la 
réaction chimique de pro 
duits halogènes et de nitra= 
te d'argent incorporés au 
verre, Ils renouvellent, in = 
définiment la réaction ut{li= 
sée pour l'impression de la 
pellicule pholographique, 


Li Re 


CKSB 


Pour faire 100 livres de 
pemmican, {1 en coûtait, en 
général, deux bisons, l'un 
utilisé pour la préparation 
du pemmican, l'autre sers 
vant pour le palement du 
chasseur, 

Dans sonlivre intitulé The 
Great Fur Land et publié en 
1879 chez G,P, Putnam's 
Sons, de New-York, H, M, 
Robinson donne une recette 
de pemmican: La chair du 
bison était d’abord coupée 
en gros morceaux, puis en 
tranches minces que l'on 
suspendait au-dessus du feu 
où que l'on exposait au so 
leil pour les faire sécher, 

Une fois séchée, la vian= 
de était placée sur des peaux 
non apprêtées, étalées sur 
le sol, puis battue, parfois 
au moyen de palettes de 
bois, et ensuite triturée en 
tre deux pierres, jusqu'à ce 
qu'elle forme une pâte épais= 
se et feuilletée, 


233-7760 


TARIFS D'EXCURSION 29 A 45 JOURS 
Départ 1er août-31 oct, 


gira 


Thunder Bay Saskatoon 


$ 363 $ 404 Bruxelles 9 348 
$ 372 $ 412 Luxembourg  $ 355 
$ 386 $ 426 Nice $ 370 
$ 364 $ 404 Paris 5 348 


CONSULTEZ VOTRE AGENCE DE VOYAGE 


LIGNES AÉRIENNES BELGES 


DELOIAN World animes 


307, édifice Dayton, 323, avenue Portage, Winnipeg 2. 


Tél : 942-2576 


OMNIUM 


GOLF 


6ieme TOURNOI ANNUEL 


DATE 


LIEU 


DEPART 


ENJEU 


Mercredi 19 août 
Club de golfe de St-Boniface 


Entre 9 heures a.m. et 1 h.00 p.m. 


Trophée CKSB 


(sans Handicap) 


Trophée Air France 
(avec Handicap) 


Franco-Manitobain du 


1970 


SOUPER Au Club - André Martin 
(Maître de cérémonie) 
à CKSB Chronique du Golf 


à midi et demi 


du 


commanditée par 
Lavergne Electric 
de St-Pierre Jolys 

NB, Les groupes M ape de 3 ou 4 joueurs 


server l'heure de leur départ au jeu en téléphonant au 
club Saint-Boniface dès maintenant: 233- 4276. 


! 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Assurances de tous genres 
Agence de voyages 
Avions — Bateaux — Tours — Trains 


195, boul. Provencher, St-Boniface (6), Man. 


Départ ler nov—31 mars 
Winnipeg Regina 
Thunder Bay 4 rt 


Avec la peau des bisons, 
on fabriquait des sacs (le 
poil à l'extérieur) de 1a 
grosseur d'un oreiller ou 
d'un sac de farine, c'est-à- 
dire ayant deux pieds de 
longueur, un pied et demi de 
largeur et 8 pouces d'épais- 
seur, On remplissait ces 
sacs À moitié avec la viande 
réduite en poudre, puis on 
ajoutait le suif ou la graisse 
du bison, que l’on avait fait 
bouillir dans un grand chaus 
dron, On mélangeait ensuis 
te le contenu jusqu'à ce 
qu'il forme une substance 
compacte, 

Une fois remplis, lessacs 
étaient solidement cousus; 
on laissait alors refroidir 
le pemmican, Les sacs pe= 
salent une centaine de 1i- 
vres, la graisse comptant 


pour la moitié du poids, 
Cette préparation était la 
plus compacte de toutes cel 
les qu’il ait été donné à 
l'homme de faire... 


233-7351 


$ 388 
$ 395 
$410 
$ 388 


12 août au 20 août 


vent ré- 


otsurance h ire, 
assurance affaires, 
plon d'épargne pour fin d'éducation, 


Nombreux prix Spéciaux 


Plon de pension, et autres. CHAMPIONS : 1965 : DR MARCEL HAMONIC 82 1967 : MAXIME DESAULNIERS 78 
éléphonez 1966 : MAXIME DESAULNIERS gl 1968 : MAXIME DESAULNIERS 79 
Bureau: 775-2501 Résidence: 247-5720 ROLAND MARION gl 1969 : ROBERT BETOURNAY 79 
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LES PETITES ANNONCES composez 


A LOUER 


St- Vital, 340 Chemin Ste-Anne, 
Logis 2 1/2 pièces, $ 88,50. 
Libre Ler août, Composer 
253-9900, 
16-285.17C 


A VENDRE 


St-Boniface, Bungalow 2 cham. 
bres à coucher, Beau grand lot, 
Garage et place de stationne. 
ment, $ 9,000.00 à termes, Ap 
peer M. Léo Delaquis, 
47-3531 ou 252-1346. 
16.291-JN0 


À VOTRE SERVICE 


à St-Boniface, Atelier mobile de 
soudure, Tous genres de soudure 
el de réparations-construction, 
équipement de ferme et articles 
ménagers. Pour information : 
composer 233-5766, 
16.289.17C 


ON DEMANDE UNE DAME 
pour travail du soir dans res- 
taurant (serveuse et aide cuisi- 
nière). Composer 233.4084, 
16-288-17C 


DESIRE TRAVAIL 

de réparation ou d'installation 
de nouvelles dalles, Prix très 
raisonnables, S'adresser en 
français à 233-7227 
2-131-T.F. 


McKEAG HARRIS 
Realty Co, Achetons - 
vendons - ou nous vendrons 
votre maison, Service rapide 
et efficace, Communiquez 


avec notre représentant fran- 
(ais: Georges Guertin, 
Téléphones: 7742505 . le 
soir : 7746461. 


KLEM'S CATERING 


Mariages, banquets, fins de 
semaine, Servons repas chauds 
chauds avec holopchis, mé. 
me sur semaine, Composer; 
256-0101. 

L.104T.F. 


EXPERIENCE, 

En réparations générales, bois 
et ciment, coupe et taille des 
arbres. eler 233-6605 
11.179. 1BE. 


SI VOUS DESIREZ 

a meilleure musique moder- 
ne ou du bon vieux temps 
pour mariages ou réceptions 
etc, Appelez Jos Legal et son 
orchestre à 70418, 


A LOUER. 

Logis 2 chambres à coucher, 
Duplex du haut, Auto-port, 
Près hôpital, Disponible Ler 
septembre, Jeune couple 
marié de préférence, Cobipo. 
ser 247-5429 après 4 h 30. 
17-301-17C 


ON DEMANDE 


A LOUER, 

Chambre avec pension, Pour 
jeune homme, Composer : 
452.4825, 

17-294-18C 


A LOUER, 

Duplex 3 pièces, Salle de 
bains et entrée privée, Chauf- 
fé, Cuisinière et réfrigérateur, 
Stationnement, Libre ler 
août, S'adresset à 109, rue 
Marion, Téléphone 233-6464, 
17-297-18C 


A VENDRE, 
Magasin général bien établi 
dans région de culture mixte 
canadienne-française à 55 
milles à l'ouest de CHAR 
Logis 4 chambres à coucher 
au dessus du magasin, Ouvert 
5 1/2 jours par semaine, Fer- 
mé à 6 h excepté le vendredi 
soir, Chiffre d'affaires envi- 
ron $ 4,000 par mois qui pour- 
rait facilement être augmen- 
té, Surface du magasin 30 Lx 
46 ’; entrepôt 15 "x 30”, Tout 
équipement compris à $ 22,000, 
Stock en surplus. S'adresser 
à Boîte 296, La Liberté et 
le Patriote, C.P, 96 St-Boni- 
ace, 


17-296-17C 


A VENDRE, 

Rue Masson. Belle grande 
maison, 5 chambres à coucher 
Garage double, Très bon état, 
Hypothèque 9 pour cent. 
Appeler 233-2574 après 8 h. 
17.209.] NO, 


A VENDRE, 
St-Norbert, Joli bungalow 5 
ièces, 3 chambres à coucher, 
eh sd A complet avec 4e 
chambre. Cuisine bien éclai- 
rée, Salon spacieux, grand lot 
avec arbres fruitiers et autres, 
Près école, Hypothèque 6 1/2 
pour cent, Prix $ 20,900. Ap- 
pue Mme C, Lamontagne, 
47-9172, ou Bel-Air Realty, 
247-3695. 
17-300-17C 


A VENDRE, 

St-Adolphe, $ 16,900, Nou- 
veau bungalow 3 chambres 

à coucher, situé sur grand 

lot, Belle grande cuisine avec 
cuisinière encastrée, Mur 
lambrissé dans salon, Tapis 
mur à mur partout sauf 

dans les salles de bains et 
cuisine (‘“‘corlon”), Soubas- 
sement complet, 20 minutes 
de Portage et Main. Posæssion 
immédiate, $ 1,500 comp- 
tant et vous emmé } 
Appeler Mme Gray, 339-7990 
ou Fa Lanoix 256-4684 ou 
Marion Realty, 

17-302-18C, 


RESTAURANT 
MARDI GRAS 


Faites vos réservations mainte- 
nont pour réceptions, mariages, 
banquets, réunions de clubs et 
de remise des diplômes. 


DINER SPECIAL 


POUR FAMILLES 
LE DIMANCHE 
Ouvert de 8 h a.m. à minuit le 
dimonche. 


1h41 30 om, les outres jours. 
287 av, Portage 
Tél. 943-3774 


Instituteur (trice) bilingue qualifié pour en- 
seigner les 7e et 8e années à l’école consolidée 
St-Léon no 1425, pour l’année scolaire 1970- 
71. Salaire selon l'échelle. 

S’adresser par écrit, en envoyant liste de qua- 


lifications à : 


Mme Edith Rondeau, secrétaire, 
Ecole St-Léon, Saint-Léon, Manitoba. 


terez. Tapis mur à mur 
dans salon et chambre 
» maître, grande june 4 
aire pour manger, e de 
jeux lambrissée est complète 
avec bar et évier, Salle de toi. 
lette et douche, Entrée de 
côté pour le garage 14 ‘x 24° 
ue À l'arrière du lot de 
166 * se trouve un kiosque 
er gé avec l'électricité, 
ombien pour tout cela ? 
Croiriez-vous $ 16,900 ? 


L'Associotion Culturelle 
Franco-Canadienne 
de la Saskatchewan 


œ 


RIVER HEIGHTS, 

e la manquez pas! Du nou- 
veau toit âgé d'un an jusqu’ 
veau toit âgé d’un an jusqu'à 
la jolie salle de jeux, Fer g 
cher reflète la qualité, Tapis 
mur à mur dans le salon et la 
salle à manger, nouveaux re- 
vêtement de “corlon” sur 
plancher de cuisine et salle 
de bains. Salle de bains à dou- 
da â vu et murs de “vi- 
trolite”, Le garage a porte à 
bascule de 10° et atlo avec 
grillage attenant. Éitué sur 
rue Queenston, Prix : 


$ 22,900 
FORT GARRY 


Petite maison, A votre re. 
traite ? Voyez cette char. 
mante maison au prix rai- 
sonnable de $ 9,200, Près 
autobus et église, sur rue pa- 


A 


De plus en plus au 
service des Francophones 
de la Saskatchewan, 


Siège Social: 2800, RUE ALBERT, 


REGINA. N : 1 
vée, cêtte maison bien entre- 
Téléphones: 536-7233 tenue est complète avec cui- 
536-3323 


sinière et réfrigérateur, Lot : 
— 50° très convenable pour jar- 
din, 


ON DEMANDE 


instituteur bilingue qualifié pour enseigner 
une classe de Français International, d'An- 


glais, de Mathématiques, ainsi que de lHy- 
giène et de l'Histoire en 7e, 8e, et Je année. 
S’adresser à : M. Louis J. LEPAGE, Directeur, 
Ecole de DEBDEN, DEBDEN, SASK. 


INVITATION 


Le Club Social Dubuc invite la population à venir s'amuser à 
une soirée “CASINO” qui aura lieu le 18 septembre 1970, à 
8 hr. au gymnase Holy Cross, situé à 290, rue Dubuc à St- 
Boniface. Le prix d'entrée de $2.00 comprend une collatio 
et cinquante dollars en “papier monnaie” pour s'amuser aux 


tables de jeu. Venez danser, vous rafraîchir avec nous et par- 


ticiper à l'encan. Les billets sont en vente aux endroits suiv- 
ants: bureaus du Festival du Voyageur, 328, rue Taché, tou- 
tes les banques situées à St-Boniface, Meckling Furs, 146 
boul. Provencher. Pour toute autre information, veuillez 
composer 247-2424, 


Les profits de cette soiree sont destines au Festival du 
Voyageur. 


ON DEMANDE 


Positions libres pour 6 jeunes hommes agressifs et intéres- 
sés à se faire une carrière dans un champ de vente spécia- 
lisé, Excellente chance d'avancement. 


Pour rendez-vous appelez J.A. Balcaen 
Résidence : 233-5429 
Bureau : 7866791 


Voyez cette aubaine à St-Nor- 
bert. 8 pièces pour $ 10,900. 
Soubassement complet, 
chauffage gaz, service 100 
amp, espace pour buanderie 
au rez-de-chaussée, Allée de 
côté et garage, Lot 50 * x 

160 ?, 


PARC WINDSOR. 

$ 22,900 . Bungalow nou- 
veau avec allée de côté et ga- 
rage, près grandes-routes 1 et 
59, Accès facile aux plages. 
Cette maison bien entretenue 
devrait être sur votre liste, 

$ 5,000 comptant ou moins, 


4 CHAMBRES A COUCHER 
Lot clôturé, Voici au Parc 
Windsor, la maison Dur vO- 
tre grande famille, Près du * 
pare, du centre commercial 
et de l’autobus. Nouveaux ta- 
pis mur à mur et draperies, 
Allée de côté et remise pour 
outils. 


NORWOOD 

2 chambres à coucher, Une 
rue de l'autobus et des maga- 
sins, Cette maison de prix 
modique a un bon soubas- 
sement partiel, véranda vitrée 
et garage, 


ST-VITAL 
Une chambre à coucher. 
$ 1,000 comptant vous ins- 
talle dans cette maison à l'ar- 
rière d’un lot de choix 50 * 
avec espace pour construire 
la maison de vos rêves plus 
tard, Taxes actuelles : 

150, 


AV. ESSAR. 

Plein prix $ 6,000, Pas beau- 
coup plus que le prix du lot 
pour cette maison 3 pièces 

à North Kildonan, Lot : 50 x 
120 , Beaux arbres, 


CONVIENT POUR V.L.A. 
Cette maison possède à peu 
prés tout ce que vous dési- 
rez : grand lot, allée de côté, 
garage, Patio fermé de luxe, 
tapis mur à mur dans salon, 

le à manger et toutes les 
chambres à coucher. Planchers 
“corlon” dans cuisine et sal- 
le de bains. Grande salle de 
jeux lambrissée de cèdre 
noueux et d’acajou, Une pié- 
ce partiellement finie pour- 
rait servir comme chambre, 
bureau ou atelier, Salle de 
bains partiellement finie. Ser- 
vice 100 amp. Prix $ 21,900 
seulement, Situé à Charles- 
wood, 


GEORGE DEMARE 
247-6604 
17-298-17C 


Fnhleman 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


Téléphona 


3/0 Pepe 
mouton | 942-2496 


K 
WINN 


247-3079, 


. LA 
GEORGE DEMARE UE DITES-VOUS DE A.-J. DESAULNIERS 
AGENCIES $ À 1 dde st Agent d'immeubles 
A VENDRE ms A pen us. 180, rue Marion 
à St- \ 
NORWOOD, Fr moins comptant ? Fal St-Boniface 
Possession immédiate, Tra- tes une offre, Cette maison 
versez une véranda vitrée, en- d’un an a été habitée tout A VENDRE. 
247-4823 ou 247-4824  irez dans un hal macieux, juste le temps de finir le aù RU De D 
tournez à gauche vers le salon parterre. la clôture et l'allée de Let 4. Ger hôpital. 
et la salle à manger ou à droi- , Planchers de bois dur $ 13.700. Com tent requis: 
TARIF 3 sous por mot Minimum $1,00, — te vers l'escalier qui mêne à 3 au “‘varathane"” aucun $ 3,000 Bclne pres à 
pa éd bonnes chambres à coucher, cirage, ha 
Chaque insertion supplémentaire, 2 sous par mot. dé salle de per 
Minimum, $0.50. —Pes de changement de tente, Ge a Pat VORWOOD Rue Ritchot. Duplex. 4 et 
Ajouter 25e si l'annonce doit être placée dans sous-sol complet, chauffage Duplex : Laissez les locatai- 8, glus de dogapen, 
un cadre ou «ji l'on désire un numéro de boîte. gaz, fenêtres aluminium. Ta. tes Vois Allen À never Calle, sou . Ta mt LA 
xes $ 202. Près autobus et ci, située sur Enfield. dl? Dos Di. Tosmes à dé: 
entre 9 h, du matin ot midi, ou entre 2 h. ot 4h, de l'oprès-midi eg On demande PMR ll, ré. 
Heure finale: mardi midi gaz. Montant comptant sub Rue Langevin - Duplex, 
dé stantiel ou considererait échan. 5 au or 3 au 2e, À 
CHARLENOGD, ges. $ 10,500, Termes fac 
t Drive, tt 
sente rabon - un ul” GRANDE FAMILLE-PETIT 11-241-TF 
propriétaire et vous l'aché- BUDGET, 


DANIS REALTY 


115, rue Haïg 
St-Vital 


À VENDRE 


ST-VITAL, 


IL FAUT LE VOIR ! 

Près rue Des Meurons, Joli 

bungalow 4 chambres a cou- 

cher, grande cuisine avec ame 
lement or ig Lot : 50 
ar az, l'A 

$ 15,500. Diponile ler 

août avec $ 1,000 comptant, 

Balance: $ 150 par mois taxe 

incluse 


ST-EUSTACHE. 


GRANDE MAISON. 

5 chambres à coucher, Grand 
lot. Garage, Centre du vil. 
lage. Comptant requis : 

$ #00. Paiement mensuel : 

$ 65,00, taxe incluse, Posses- 
sion immédiate, 


ST-BONIFACE, 


DUPLEX, 

Bon revenu. Chauffage: gaz, 
Beau lot, Plein prix : 

$ 17,900. Comptant requis: 


$ 2,500. 
17-277-JNO 
ST-BONIFACE 


PRES ECOLE PROVENCHER 

ET MARION. 

Bonne grande maison: 5 

chambres à coucher, 2 sal. 

ls de Le num po gran- 
eur, Chauffage: gaz, Garage, 

Taxe : $ 290. Plein p prix " 

$ 14,900, Comptant requis : 

$ 1,000. Balance à termes si 

désiré, 


Pour information appeler: 
233-4660. 
14-277.T.F. 


PAUL'S REALTY LIMITED 
ST-BONIFACE, 


RUE ST-JEAN-BAPTISTE, 
Maison 10 pièces. Très bon 
état. Soubassément complé- 
tement fini, Garage, Revenu 
$ 150, plus logis pour pro- 
RER Comptant requis: 
2,000, Prix: $ 16,900, 


ST-NORBERT 


RUE LA BARRIERE, 
Bungalow 6 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, plus une su 
plémentaire au sous-sol, Cui- 
sinière et four encastrés, Dra- 
pacs et rideaux compris, 

Île salle de récréation avec 
salle de toilette, Garage dou- 
ble, Près école, Comptant re. 
gun : $ 5,000 ou à négocier, 
ossession immédiate, 


ST-BONIFACE 
IMMEUBLE-APPARTEMENTS 
6 LOGIS, 

Tous loués, Très beau site, 

Per vod et eur q 
inclus. Comptant ! 

$ 10,000. MAG ES 
17-273-17C 


Le dernier cri -- en reproduction 


++. pour tous vos besoins d'imprimerie offset ot de photocopie! 
Repide. Economique. Toutes quentités. Trois succursales commeodes, 


Les Copi-tou se 947-0326 


+++ copies porfaites à tout coup... ! 


Copi-tou Richordson, 1724, éd, Richordoon — Cepi-tou Avenue, 
312-265 ev, Portege — Copi-teu West End, 1700, av. Ellce, 
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Au Collège de St-Boniface 


144 étudiants 
aux cours d'été 


La philosophie n'a rien d'un 
l'avis de Michel Courcelles, 


Au Collège de St-Bonifa= 
ce ça travaille même durant 
l'été, 

Cette année la sectionuais 
versitaire du Collège à of» 
fert une variété de cours 
touchant un plus grand nom= 
bre de domalnes: religion, 
biologie, histoire, psych910 
gie, soclologie, philosophie 
et français, Ces cours sont 
donnés respectivement par 
l'abbé Pierre Raymiad, cu= 
ré de la paroisse des 55 
Martyrs; MM, À, Fréchette, 
B, Pénisson, N, Girardin et 


MAGASIN À RAYONS 
— tissus à là Verge, Céupons, etc. 
— patrons McCall's Simplicity, Style 
— service bilingue, prompt et courtois 


ECONOMISEZ CHEZ 


TEXTILE DISCOUNT CENTRE 


145, rue Goulet, Saint-Boniface 
Lendt-ou samedt: 9 h à 6 h (vendredi: 9 h à 9 h) 
Téléphone: 233-1132 


pensum, au cours d'été du Collège. Du moins ce n'est pas 
Denise Gauthier, Yvonne Fontaine, P. André Lamothe, 
S.J., (professeur), et Omer Fontaine, 


Mme N, Auinel, le Père G, 
Labossfère, O,M,1, le Père 
A, Lamothe, S,J,, de Mont= 
réal, et Mme M, Pénisson, 

Cent quarante-quatre tu 
diants se sont inscrits à 4n 
où deux cours, On remarqie 
des étudiants de tout âge, Les 
feminus,  cepandan!, l'em= 
portent en nomh'e sur les 
hommas, La três grande ma 
jorité d'entre elles son: des 
institutrices qui complètent 
leurs cours en vue du bac= 
calauréa!, 

Les étudiants 


n'on! pas 


hésité à affirmer, au cours 
d'une interview, que ces six 
semaines d'étude en été exi= 
gent plus da concentration 
que le programins régulier 
de l’année, Cependant ils 
préférent le contact plus as= 
sidi entre professeurs et 
élèves au collège à l'ensel= 
gnement ‘‘impersonnel’’ des 
grandes universités, 


‘‘L'amiiance française’ du 
collège semble aussi leur 
plaire énormément, 


Cent 


WILLOW.BÜÙNCH 
Malades 


Sont revenus de l'hôpital 
de Regina, Mme Euclide 
Bruneau, M, Edouard Dion 
ne et Gérald Beausoleil, 

M. Claude Piché, qui a sus 
bi une opération à l'hôpital 
d’Assinibota, demeurera 
chez ses parents, M.etMme 
Paul=Emile  Piché, pour 
quelques semaines, 

Mme Pau! Campagne et M, 
Phillas Gosselin, son! pas 
tients à l'hôpital d'Assinl 
bola, 


Le bon whisky. 


Le Five Star de Seagram 
est tout bonnement 

le whisky qui se vend 

le plus chez nous. 


Et il est bon en grand! 


Que voulez-vous, ça $e comprend. 
Il a été bonnement mélangé par 
un maitre distillateur qui fait 
bonnement bien son métier, et 

se vend à un prix tout bonnement 
abordable. Ajoutez à cela le nom 
et la bonne qualité Seagram et 
vous voilà tout bonnement conquis. 


ELU 


Sengramts : 
FIVE STAR 


| LES à 
CANADIAN RYE WHISKY 


AGRAM & SONS LIMITED 


JOSEPM E, St 
WATERLOO, ONTARIO, CANADA 


26 ox. PONT 0 


au magasin SAFEWAY 


{| 


ECONOMIS 


al) 


PRIX EN VIGUEUR 
DU 29 juillet AU 1er AOÛT 


> JAMBONS 
min pb 550 
DINDES sun Ib DOC 


FROMAGES cran 


Boîte de 4 1/2 oz 


Congelées 


Qualité A 


POUR 5 9 C 


Brie ou Camembert 


THON 


SEA TRADER 


39€ 


BEURRE D’ARACHIDE 
$1.19 


Boîte de 6 1/2 oz 


EMPRESS 


Boîte de 48 oz fluide 


SAUCE A SALADE 


MIRACLE WHIP 


69€ 


FEVES et LARD | 
6 rour $ 1.0 O 


Bocal de 32 oz fluide 


TASTE TELLS Boîte de 14 oz 


CAFE 


$1.85 


DETERGENT 
TIDE Format géant 9 (e) Ç 


TOMATES 
TOWNHOUSE Boîte de 48 oz fluide 3 POUR $ : 0 O 


PRUNES PECHES 


SANTA ROSA de Georgie 


Ib 29€ | 1b 29€ 


Le magasin SAFEWAY sera fermé 
le lundi 3 août 


NOUS NOUS RESER VONS LE DROIT DE LIMITER LA QUANTITE 


© COPYRIGHT 1960, CANADA SAFEWAY LIMITED 


de la manufacture 


Le jeudi 16 juillet, la 10= 
calité avait l'honneur de re 
cevoir le Premier ministre 
de la province, l'Honorable 
Ross Thatcher, qui, en qua= 
lité de ministre de l’Indus= 
trie, est venu présider à la 
réouverture de l'établisses 
ment de briquettes de luzer= 
ne, connu sous le nom de 
‘{Zenon Park Coop Dehy= 
drators Ltd,'' La nouvelle 
bâtisse remplace celle qui 
fut détruite lors d'un incen= 
die au mois d'août 1969, Cet 
te manufacture, érigé à 
1/2 mille au nord du villa= 
ge, au coût de $450,000, fonc= 
tionne 24 heures par jour et 
emploie 25 personnes de dif= 
férents métiers, Elle peut 
aussi utiliser 1,4000 tonnes 
de luzerne par jour, Environ 
7,000 acres, ensemencés en 
luzerne dans la localité, 
fournissent à cette manufac= 
ture le montant de luzerne 
nécessaire à son fonctionne 
ment, Une deuxième manue 
facture construite à 2 1/2 
milles à l’ouest du village, 


Ste-Amélie 


Réunion de la LFC 


La réunion de la L,F,C, 
de Ste-Amélie eut lieu le 
lundi 29 juin, à l'école du 
village, 

La correspondance coms 
prenait une carte de remer= 
clement du Pêre Massé, 
OM, l'envoi de boftes 
d'articles usagés. 

Mme Fred Pinette, délé= 
guée au congrès provincial, 
en donna un rapport très in= 
téressant, Mme Alice Pinet 
te accepta, après demande 
par la présidente, de s'occus 
per de trouver des lecteurs 
pour le dimanche et autres 
occasions, On demanda aus= 
si de se rendre à Ste-Rose 
ou Laurier, pour Rayon X 
gratuit, le 22 ou le 23 juil= 
let, IL fut proposé que la 
Ligue paie pour envoyer un 
jeune garçon ou une jeune 


nécessite environ 5,000 ae 
cres supplémentaires de lue 
zerne, 

En outre du Premier mis 
nistre, assistaient aussi à 
cette ouverture, MM, M, 
Radloff et J, Messer, dépue 
té provinciaux, et un repré- 
sentant d'une compagnie ja» 
ponaise qui achête ce pro 
duit, 

Le maire du village, M, 
René Fortier, souhaita la 
bienvenue aux personnalités 
invités et les remercia au 
cours d’un banquet servi 
dans la salle paroissiale a 
prês la cérémonie d’ouver« 
ture, Les membres de cet» 
te compagnie coopérative se 
chiffre maintenant à 54, et 
les personnes responsables 
de son bon fonctionnement 
sont: MM, Richard Favreau, 
vice-président; Armand Di 
on, sec.=trésorier; Maurice 
Daoust, gérant général; Syl= 
vio April, gérant de la pro= 
duction, 


fille de la paroisse au Camp 
Willman de Swan River, Anne 
Roussin fut la chanceuse, Le 
Pêre Brossard a aussi con= 
senti à payer pour un ser 
vant de messe et Stanley 
Labelle fut choisi, 

Comme la Révérende Sr 
Berthe O’Reilly avait annon= 
cé À la dernière réunion 
qu'elle partirait pour Duck 
Bay, un cadeau-souvenir lui 
fut présenté par la prési- 
dente, en reconnaissance de 
son dévouement envers la 
Ligue, 

Le prix d'hôtesse, offert 
par Mme Aurore Pinette, 
fut gagné par Mme Hélène 
Vandepoele, 

Le goûter fut servi par 
Mme Georgette Verhaegh, 
Berthe Denis et Agnès Van 
denbosch, Uune couverture 
fut tirée et gagnée par Mme 
Alice Pinette, qui fut aussi 
gagnante du deuxième prix, 
quatre grosses tasses à ca= 
té, 


À VENDRE 


“L'HISTOIRE DE WILLOW BUNCH” 
Volume de 500 pages racontant l'histoire de Willow 
Bunch 1870 à 1970 par les abbés Clovis Rondeau et 


Adrien Chabot, 


Prix : $ 6. 50. 


“ NUMERO-SOUVENIR"” de la paroisse St-Ignace 


de Willow Bunch. 
Prix : $ 2.00 
En vente chez : 


M. l'abbé Adrien Chabot, 


C.P, 309 
Willow Bunch, Sask. 


RADVILLE 


M. ET MME RÉGIS BERT 


CÉLÈBRENT LEURS NOCES D'OR 


Le 11 juillet, à l’occasion 
du 50e anniversaire de vie 
conjugale de M, et Mme Ré= 
gis Bert, de Penticton, C.B,, 
M, l'abbé Nuissen, curé de 
Ceylon, célébrait une messe 
d'action de grâces en l’égli= 
se Ste-Famille, 

A l'issue de la cérémonie 
religieuse, plus de 100 invi= 
tés se rendirent à la salle 
du sous-sol de l’église où 
un banquet fut servi, Un su 
perbe gâteau ornait la table 
d'honneur, 

Le maître de cérémonies, 
M, Emilien Delaye, souhaita 
la bienvenue aux invités et 
offrit aux jubilaires ses 
voeux de bonheur et de san= 
té, IL invita ensuite M, Jean 
Porte à porter le toast aux 
héros du jour, M, Paul Bert, 
fils des jubilaires, dans une 
adresse lue en anglais, ex= 
prima au nom de toute la fas 


mille, sa gratitude envers 
ses parents et les remercia 
de leur bonté et de leur dé= 
vouement, 

M, l'abbé Nuissen, en mots 
appropriés à la circonstan= 
ce, souhaita bonheur et lon= 
gue vie aux jubilaires et les 
invita à remercier la Provi= 
dence en ce jour pour toutes 
les grâces qu’elle a daigné 
leur accorder depuis 50 ans, 

En plus de nombreux ca= 
deaux, les jubilaires reçu= 
rent des messages de félici= 
tations du Premier miniss 
tre, Pierre Trudeau, et du 
Premier ministre de laSas= 
katchewan, M, Thatcher, 

M, Régis Bertépousa Mlle 
Marie Cancade en 1920, et 
de cette union naquirent huit 
enfants, Les jubilaires ont 
aussi une couronne de 32 pe= 
tits-enfants et quatre arriè= 
re-petits-enfants, 


Notre service 


d'abonnements 


En Saskatchewan 


Les gens da la Saskatche= 
Wan sont sans doute fami= 
liers avec la division de 
leur territoire par ‘ré 
gions'' francophones, Du 
moins, c'est alnsi que 
l'A,C,F,C, regroupe la pos 
puation, Cette division pere 
met dons à La Liberté et le 
Patriote de nominer des res 


ponsables d'abonnements 
par région, 
C'est ainsi que pour la 


“région no 3'’, soft celle de 
Ducx Lake, le nouveau res 
ponsable des abonnements 
est: 


M, Géra!d Labossière, 
Saint-Léon, Manitoba 


: 150 ans de peinture au Manitoba” 


Une Franco-Manitobaine expose 
_4 de ses oeuvres 


Une imposante collection 
de peintures, d'aquarelles, 
de dessins et de photogra= 
phies de toutes sortes est 
actuellement en exposition 
sous le thème de ‘‘150 ans 
de peinture au Manitoba’’, 
au Palais Législatif et à la 
Galerie des Beaux-Arts de 
Winnipeg, Le visiteur fran 
comanitobain ne manque 
pas d'être intéressé par qua= 
tre peintures d'une artiste 
de St-Boniface, Mme Pauli= 
ne Boutal, du 501-415, rue 
St-Jean-Baptiste, 


Les quatre tableaux expo= 
sés par Mme Boutal ne sont 
que quelques échantillons de 
l'oeuvre variée réalisée par 
l'artiste: une peinture à 
l'huile, un pastel, un dessin 
de décor et un autre de cos= 
tume, ces deux derniers ins= 
pirés par des rep'ésenta- 
tions du Cercle Molière, 
Comme l'on sait, Mme Bou= 
tal dirigea la troupe franco 
manitobaine pendant de noms 
breuses années et inspira 
la préparation des décors et 
des costumes, 


Mme Boutal a en quelque 
sorte le dessin dans le sang. 
Son pêre était peintre-ver= 
rier, Donc, l'atelier pater= 
nel avait tout ce qu'il fal= 
lait pour éveiller chez elle 
le goût du dessin et de la 
peinture, 

Née en Bretagne en 1894, 
Pauline Le Goff arriva tou 
te jeune au Manitoba, Sa fa 
mille vint s'établir tout d'a 
bord à St-Lazare en 1907, 
Dix-huit mois plus tard, les 
Le Goff déménageaint à St- 
Boniface, 


M, Louls Piché, 
Duck Lake, Sask, 


Au Manitoba 


Ici, au Manitoba, leServi= 
ce des Abonnements étend 
de plus en plus son cercle, 
Cette semaine, il couvre un 
secteur de la région de la 
Mon'agne Pembina avec: 


Un peu avant 1914, Pauli= 
ne Le Goff se joignit à an 
groupe de peintres et dessi= 
nateurs qui formérent le 
“Winnipeg Art Club’, Plus 
tard, elle allait étudier à la 
Winnipeg School of Arts, 

En 1916, elle passait en 
France et y demeura deux 
ans, Revenue À Winnipeg, 
Mme Boutal entra à l'emploi 
de la maison Brigden’s où 
elle travailla pendant 25 ans 
dans te département des des= 
sins de modes, 

Mais le dessin commer= 
cial n'allait pas absorber 
tout son temps, Elle res- 
tait toujours en contact avec 
la véritable peinture, C'est 
dans ce but qu'elle passa 
trois mois au Cap Cod et 
un an À Paris, 

Mma Boutal a aussi trou 
vé le loisir de donner des 


leçons d'art, pendan! six hi=, 


vers, le samedi matin, À 
l'école Marion deSt-.Bonifa= 
ce, C’est là que plusieurs 
jeunes de la ville ont appris 
à s'initier à la peinture, 

A sa retraite maintenant, 
Mme Boutal n’en cesse pas 
pour autant de suivre ja vie 
artistique manitobaine et d'y 
apporter âl'occasionsa cons 
tribution. 

L'exposition ‘150 ans de 
peinture au Manitoba’ dure 
depuis le début de juin, Elle 
se terminera à la fin d'août, 
La collection de tableaux et 
de dessins constitue à la 
fois une vignette sur la vie 
manitobaine depuis ses dé 
buts ainsi qu'une histoire de 
ses réalisations artistiques, 


14 / LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, mercredi 29 juillet 1970 


Nouvelle édition populaire et 
sûré du Nouveau Testament 


Qui ne connaît la chanson: 
“On dit qu’il y en a deux, 
deux Testaments, l'ancien 
et le nouveau, Oh! oh! oh1,.s 

On connaît la chanson, 
mais les gens ne setrouvent 
pas à toutes les portes qui 
réussirent à lire, d'un bout 
à l’autre, l'Ancien testament 
ou le Nouveau, ou les deux, 

L'ancien, c'est la Bible 
des duifs, qui raconte la cré= 
ation du monde, puis l’his= 
toire de l'homme et de la 
femme, jusqu’à la venue de 
ce Jésus en qui les Israéli= 
tes ne virent jamais le Mes= 
sie, 

Le nouveau, c'estl'histois 
re du Christ par lesévangé- 
listes Mathieu, Marc, Luc et 
Jean, complétée par les Ac= 
tes des Apôtres et leurs E= 
pîtres, après la mort du 
Calvaire, 

Histoire envisagée dans 
ses grandes lignes, histoire 
aussi de la chrétienté, ou 
plutôt du catholicisme, de la 
naissance de Jésus à l'Apo= 
calypse, 

Car l'on n’est pas sans sas 
voir que les protestants, 
chrétiens sans être catholi= 
ques, ayant rejeté quelques 
dogmes et l'autorité de Ro= 
me, n’acceptent pas certains 


livres de la fin du Nouveau 
Testament, qu'ils jugent 
apocryphes — c'est-à-dire 
d'une authenticité ni sûre ni 
établie, 

Il est aussi certains rés 
cits merveilleux, dont celui 
par exemple, attribué à saint 
Gédéon,, que l'Eglise n’ac- 
cepte pas comme canonis 
ques, 


S'il est possible de dire 
que l'Ancien Testament est 
moins familier que l’autre 
dans nos milieux, {1 s’en faut 
qu'ils y soient inconnus l’un 
et l’autre, 

Le Nouveau moins que 
l'Ancien, si l’on en juge par 
les tirages que révèle la 
maison Fides de Montréal, à 
l'occasion d’une nouvelle 
édition du premier, 

Qu'on le croie ou non, cet= 
te maison vient de publier à 
Montréal sa quatrième édi= 
tion du Nouveau Testament, 
traduit par l'Association Cas 
tholique des Etudes bibliques 
au Canada, ce qui signifie 
qu'elle en est rendue à un 
million et demi d'exemplai= 
res, 

On admettra que c'est là 


Avis de Décès 


Au Manitoba 


St-Boniface 


M. L.-0. Beaumont 


Le samedi 20 juin dernier 
est décédé subitement à sa 
résidence M, Laurent Beau= 
mont, époux de Mme Ber= 
the Beaumont, du 223, boul, 
Dollard, à l’âge de 51 ans, 


MacKENZIE 
Salon funéraire de Prince- 
Albert. 


W.T. Beaton — H.]. Jordon 
130, Je rue Est. Tél: 763-8488 
Ici on parle français, 


Wonuments 


BRUNET 
tue Bertrand, St-Bonitace 


Tel.: 233-7864 


Chapelle 
funéraire 


Coutu 


156, rue Marion 
St-Boniface 


L'établissement le plus ancien 
de St-Boniface 


TELEPHONES: 
233-7453 .247-2325 


Né à Berthier, Qué,, le 30 
septembre 1918, {1 vint au 
Manitoba à l’âge de 3 ans, 
ll servit comme Bombardier 
durant la guerre de 1941 à 
1946, 1 était au service du 
Canadien National depuis les 
22 dernières années, 

Les prières furent réci- 
tées le lundi soir, au salon 
funéraire Desjardins, et les 
funérailles eurent lieu le 
mardi soir 23 juin, La mes- 
se de Requiem fut concélés 
brée par MM, les abbés 
Edouard Bonin, vicaire à 
St-Boniface, Gérard Lam- 
bert, aumônier à l'hôpital 
général St-Boniface et cou= 
sin du défunt et Gérard Lé» 
vesque, curé de Richer, à 
la chapelle des Soeurs O= 
blates, 601, rue Aulneau, et 
l'inhumation se fit au cimes= 
tière de St-Boniface, Le sa= 
lon Desjardins de St-Boni- 
face était en charge des fu- 
nérailles, 
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(près de la Route 59) 

Cose postale 58, $t.Vitel à, Mon. 
VENTE JOHN DEERE, 
PIRCES ET SERVICE 

Tél.: 256-4321 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, boul. Provencher, f- 
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un tirage qui compte, où un 
ensemble de tirages, et 1'6= 
crivain s'enrichirait vite, à 
10 pour cent du prix de vens 
te, qui se pourrait vanter 
d'une semblable diffusion, 

Mais le Nouveau Testa= 
ment n'entre pas dans la cae 
tégorie des bouquins ordi 
naires, et 11 n'y a pas à l'é- 
galer sous l'angle popularis 
té, 

Même s'il n'est lu qu'à 
moitié par nombre d'aches 
teurs, ce qui est dommage, 
car l’on y apprend une infl= 
nité de chosés, 

Il a pour beaucoup ce dé- 
faut d’être trop long, se pere 
mettant d'atteindre plus de 
650 pages en texte lisible 
quand même assez serré, où 
les paragraphes ne sont pas 
plus nombreux qu’il ne faut, 


On ne lit pas la Bible d'un 
trait, ni le Nouveau Testa= 
ment, se dépêchant de cous 
rir à la dernière page pour 
connaître le dénouement du 
récit, 

L'ouvrage est monumens 
tal, mails {1 est possible de 
le parcourir d’un bout à l'au= 
tre, même de façon sérieu= 


Les porteurs furent: MM, 
Jean Beaumont, Gérard et 
Maurice Grandmont, Gérard 
Rousseau, Léo Bérubé et 
Walter Chudzik, 

Outre son épouse, le dé 
funt laisse dans le deuil 
deux filles, Lorraine (Mme 
Michel Langlois, de St-Bo= 
niface, et Irêne à la maison; 
un frêre, Jules, de St-Vi= 
tal, et sa tante, Mme James 
Kenny, de St-Norbert, 


St-Boniface 
REMERCIEMENTS 


Mme Laurent Beaumont, 
Mlle Irène Beaumont ainsi 
que M, et Mme Michel Lans 
glois (Lorraine) remercient 
sincèrement tous ceux qui 
leur ont témoigné de la syme 
pathie à l’occasion du décès 
de M, Laurent Beaument, 
soit par offrandes de mess 
ses, cartes de condoléances, 
tributs floraux, assistance 
aux funérailles, services 
rendus ou de toute autre mue 
nière, Un merci spécial aux 
concélébrants, aux servants 
de messe, aux porteurs, à 
la chorale et à son direce 
teur , à l’organiste et aux 
dames qui ont servi le goû® 
ter après les funérailles, 


Naissances 


SWAN LAKE 


Rosanne=ElisabethMa= 
rle, fille de Roger Dupuis et 
de Liliane Talbot, baptisée 
le 26 juillet, Parrainet mare 
raine, M, et Mme Gérard 
Talbot, grands-parents de 
l'enfant, 
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St. Boniface ‘ESSO’ 
Provencher et Taché 

Téléphone: 233-4654 
Norbert Tétrault, prop. 


Mise au point des 
Assortiment che vs 
de produits Atlas 
Ouvert tous les jours fe la 
| semaine de 7 h am, à 11 h p.m, 
—— ne, 


se, À la condition de savoir 
s'y prendre, 

Quiconque, par exemple, 
en absorberait une page par 
jour, sans trop se presser, 
en aurait fini en moins de 
deux ans, et il serait pas 
mal plus instruit après qu'a= 
vant, 

Qu'on ne s'imagine pas que 
cette lecture est ennuyante, 
et il est faux de prétendre 
que l'on sait d'avance ce 
qu'on va lire, pour cette rai= 
son qu’on apprit un peu 
d'histoire sainte à l'école, 
et son catéchisme, et que le 
point de départ de l’une et de 
l’autre s'y trouve, 

La vérité, c'est qu’on apprit 
plutôt mal, du temps où ca= 
téchisme et histoire étaient 
encore au programme, et 
que les enfants d'aujourd'hui 
sont plus ignorants en ces 
matières que ceux d'hier, 

Ce qui est une bonne ral- 
son pour leur mettre entre 
les mains l'Ancien Testa= 
ment où {ls découvriront, au 
moins en partie, ce queleurs 
prédécesseurs eurent en 
classe l’occasion d’appren- 
dre, 


NORTH KILDONAN 


M, et Mme Jules Nault, 
(née Juliane Zimwr) de 
4.327, av, Edison, North 
Kildonan sont heureux d’an= 
noncer à leurs parents et 
amis, la naissance de leur 
fils Lee, le vendredl 23 
juillet 1970, Un petit trêre 
pour Jewell=Ann, 


MARIAGES 
GRAVELBOURG 
Heppelle-Turgeon 


Le samedi 4 juillet, en la 
cathédrale Notre-Dame de 
L'Assomption à Gravelbourg, 
Mile Jeannine Turgeon, fil= 
le de M, et Mme Antonio 
Turgeon, de Gravelbourg, 
unissait sa destinée à cel= 
le de M, Paul Heppelle, fils 
de M, et Mme Wilbrod Hepe 
pelle, de Kenora, Ontario, 
Les RR, PP, Charles, Adi- 
odat et Denys Ruest concélé- 
brèrent la messe nuptiale, 
MM, R, Forest, A, Moquin, 
H, Lepage et P, Lafrance, 
et les RR, SS, Fortier et 
Lloyd exécutèrent de la mu 
sique appropriée, 

La mariée revêtait une 
longue robe de délicat 10go= 
da garnie de dentelle et une 
trafne formelle, son volle 
était rehaussé de perles mi« 
nuscules et elle portait une 
cascade de roses roses, 

Les demoiselles d’hon- 
neur, Miles Paulette Lapal= 
re et Judith Heppelle étalent 
accompagnées de MM, Ro- 
bert  Turgeon et Gary 
Brooks, Janice Turgeon et 
Robert Heppelle agissatent 
comme bouquetière et petit 
page, 

Les parents et amis se 
réunirent ensuite pour une 
réception et une soirée dan= 
sante, 

M, et Mme Paul Heppelle 
demeureront à Gravelbourg, 
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La 


chronique 


relgiouse 
par 


Guy de Bretagne, O.M.I. 


L'Église des Apôtres 
et des Martyrs 


(“En trois siècles et demi, la Révolution de la Croix!’ a 
triomphé de l’Empire palen, Daniel-Rops a tracé de main 
de maître ces étapes laborieuses de nos ancêtres dans la 
foi en quatre étapes, La première, celle de l’ensemence= 
ment hasardeux de la Parole, La seconde, celle du sacrifi= 
ce des martyrs, c'est-à-dire étymologiquement, des ‘Té= 
moins’’ qui montrèrent aux politiciens que la véritable ré- 
volution chrétienne ne s'opêre pas par la violence: ‘‘ils ont 
opéré le renversement des valeurs et appris À la terre une 
conception nouvelle de l’action politique où c’est la faibles= 
se qui est force et où la force perd son pouvoir’, Puis vin 
rent les ‘Pères de l'Eglise qui engendrêrent une nouvelle 
société en changeant les bases murales et sociales qu'ap- 
portait cette nouvelle civilisation,’ Alors l'Empire se con 
vertit, 

Depuis lors les rapports de l'Eglise et du monde coanu= 
rent bien des aléas, Il faut admettre que nous, les chrétiens, 
nous sommes souvent en retard sur la volonté du Maître de 
l'Histoire, Vatican Il, après un siècle et demi, a enfin re= 
connu l'existence du monde nouveau qu'amenait une évolu= 
tion rapide, Au lieu de bouder ce monde de mutation plein 
de contradictions, de menaces et de promesses, nous de- 
vons, comme chrétiens, entrer dans l'esprit de Vatican II 
pour faire notre part, Daniel Rops n’a pas eu le temps d'é 
crire son dernier livre qu’il avait intitulé d'avance ‘‘L'E= 
glise des Nouveaux Apôtres’’, Pourquoi ce titre? Parce que 
la masse du laicat est appelée à devenir les ‘‘témuins'’, 
face au matérialisme d’une civilisation en ébullition, qu’el= 
le soit communiste ou capitaliste, Cette histoire dépend de 
nous, C'est nous qui la faisons, La ferons-nous en adultes, 
en témoins aimant le Christ et nos frêres jusqu’à répan= 
dre le sang de leur corps et les larmes de leurs yeux? Un 
jour on écrira des pages glorieuses sur ces masses de hé- 
ros inconnus, ces jocistes, ces missionnaires, ces reli= 
gieux, ces ouvriers d'action catholique, ces penseurs intré= 
pides, ces prophètes dérangeurs des installés, Combien 
sont morts victimes dans les camps de concentration na 
Zistes, dans les prisons des communistes chinois, dans les 
décades de persécution des sans-Dieu russes, dans les 
chambres de torture des polices brésiliennes? Dieu seul 
le sait, C’est bien de participer à une manifestation pour 
la paix, de contester pour la justice sociale ou de combats 
tre le racisme, Mais ce sera surtout par l’action quotidien 
ne d’un laicat vraiment chrétien, vraiment adulte, cons 
cient de ses ‘nouveaux pouvoirs’, s'éduquant par l’anima= 
tion sociale et pastorale, que peu À peu, dans la vie fami= 
liale, le travail, les loisirs, la vie économique et politique, 
s'’établira en une nouvelle civilisation chrétienne, un nouvel 
ordre, un monde meilleur, capable d'assumer au Christ les 
valeurs nouvelles de ce monde qui plus que jamais a besoin 
des vrais témoins du Christ, 
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WILLOW BUNCH 


Chevrier- Martin 


ques, accompagnée à l'orgue 
par M, Roger Lalonde, 

La mariée portait une ro 
be blanche en poult-de-s0le 


Le samedi 18 juillet, en 
l’église St-.Ignace, avait lieu 
le mariage de Mile Berna- 
dette Martin, fille de M, et 
Mme Roméo Martin de 
Willow=Bunch, à M, Richard 
Chevrier, fils de M, et Mme 
Albert Chevrier, de Gravels 
bourg, La messe nuptiale 
fut célébrée par Mgr Henri 
Légaré, O,M,I,, évêque de 
Schefterville et cousin de la 
mariée, Mlle Claudette 
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et de dentelle avec une lon 
gue trafne, Son voile trois 
quarts était retenu par une 
tiare, et son bouquet, sous 
forme de croix, était entou= 
ré d'oeillets rouges, Elle 
fit son entrée dans l'église 
au bras de son pêre, M, 
Roméo Martin, 

La dame d'honneur, Mlle 
Denise Chevrier, soeur du 
marié, les demoiselles 
d'honneur, Milles Bennie 
Hoath et Marielle Piché, a= 
mies de la mariée, et la 
bouquetière, Joanne Che 
vrier, étaient vêtues de lon- 
gues robes en brocart bleu 
et portaient comme bouquets 
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La violence atteint la Suisse 


par Jean-R, DE ZIEGLER 


Sans atteindre la violence 
que l'on a constatée en Alle= 
magne ou en Italie, pour ne 
pas parler de la France et 
des Etats-Unis, la contesta= 
tion des jeunes a abouti en 
Suisse À de violents heurts 
avec les polices cantonales 
chargées du maintien de 
l'ordre, I…1 en a été ainsi no= 
tamment à Zurich, Berne, 
Lucerne et Genêve, Manifes= 
tations assez graves dansun 
cas au moins, à Zurich, puis= 
qu'elles firent un mort, 

Depuis mai 1968, lesgran= 
des villes, ordinairement 81 
calmes de ce pays, se sont 
habituées à voir de jeunes 
contestataires aux cheveux 
longs défiler derrière des 
drapeaux rouges et noirs ou 
des banderoles aux slogans 
incendiaires et parfois cher= 
cher visiblement l’affronte= 
ment violent avec la police, 
Les prétextes ne manquaient 
pas; il s'agissaitle plus sou= 
vent de dénoncer la politique 
américaine au Vietnam, la 
Grêce des colonels ou d'ex= 
ploiter tel incident de la vie 
locale, 

Dans plus d’un cas, les au= 
torités ont constaté que cer= 
taines de ces manifestations 
urbaines étaient le fait de 
véritables commandos d'a 
gitateurs extrémistes pro 
tessionnels qui se dépla- 
çatent d’un canton à l’autre 
pour les besoins de leur 
stratégie, I est donc arrivé 
ici ou là que, faute d’effec= 
tifs suffisants, la police n’a 
pu disperser des rassemble= 
ments interdits ou empêcher 
certains actes de violence 
avec l'efficacité demandée, 
Et l’on a bien dû constater 
que l’organisation de la po= 
lice en Suisse, qui n'avait 
pas prévu une telle éventua= 
lité, laissait beaucoup à dé- 
sirer, 

Dans ce pays fédéraliste, 
le maintien de l'ordre est 
ordinairement l'affaire des 
vingt-cinq cantons et demi= 
cantons, Il est cependant 
prévu,.-et cela s'est vu au 
cours de l'histoire, que la 
Jontédération doive lever 


L 


par Maurice HERR 


C'est le premier grand 
scandale de la Ve Républi= 
que, mais il est de taille: 
plus d'un milliard de francs 
lourds engloutis dans une 
opération dont on vient offi= 
ciellement de reconnaître 
qu'elle est sans issue, Un 
milliard de francs, qui re“ 
présente des kilomètres 
d'autoroutes, des hôpitaux, 
des logements ou des éta- 
blissements scolaires, tou 


des troupes pour réprimer 
des troubles graves, voire 
comme en 1918, une grêve 
insurrectionnelle, Mais 
c'est un moyen qui a laissé 
de mauvais souvenirs et au- 
quel le gouvernement fédé- 
ral ne recourt qu'en cas 
d'extrême nécessité, L'on se 
souvient dans ce pays que, 
lors d'une violente émeute à 
Genève, en 1932, la troupe 
tira, ce qui fit treize morts 
et une soixantaine de bles 
sés, 

Le maintien de l'ordre re= 
pose donc partiquement sur 
les seuls cantons, Il existe 
bien une police à l'échelon 
national, la ‘‘ Police Fédéra= 
le’’ et dont les tâches sont 
politiques, Mais elle ne come 
prend que des inspecteurs en 
civil, occupés surtout de lut= 
ter contre l’espionnage et de 
dépister des agents étran 
gers considérés comme dan= 
gereux pour la sûreté de 
l'Etat, 

Pour affronter ceux qui 
sont de plus en plus démans 
gés par l'envie de descen- 
dre dans la rue pour un oui 
ou un non et pour lesquels 
il n’existe pas de frontières 
cantonales, certains cantons 
ont envisagé, toutcomme les 
contestataires, de grouper 
leurs efforts et de créer une 
police mobile ‘‘intercanto- 
nale’’, Officiellement, elle 
serait surtout chargée de 
protéger les ambassades et 
autres missions étrangères, 
les hôtes de passage, En 
fait, et personne ne s’y est 
trompé, elle aurait pour but 
de réprimer les démoanstras 
tions des mouvements gau= 
chistes, 

C'est pour quoi le projet se 
heurte à la vive opposition 
de ceux qui se sentent visés, 
naturellement, mais aussi 
des partis de gauche en gé- 
néral:les socialistes comme 
les communistes, Ils ont dés 
jà annoncé qu'ils utilise 
raient les ressources que 
leur donne la Constitution = 
le droit d'en référer au peu= 
ple quitrancherait dans l’ur= 
ne en dernier ressort - pour 


faire échec au projet, Le 
mot d'ordre est lancé: pas 
de CRS en Suisse! 

A l'opposition de la gau= 
che s'ajoutent les scrupules 
de ceux qui volent en cette 
police ‘‘intercantonale!’ une 
atteinte au fédéralisme et 
des esprits inquiets qui pen= 
sent qu'une telle police, par 
l'effet qu'elle produirait sur 
des manifestants qui n'al= 
ment pas beaucoup les uni= 
formes, ne ferait qu'aggra= 
ver les maux qu'elle serait 
chargée de combattre, 

C'est tout de même un si= 
gne des temps que la ques= 
tion soit posée, Chacun l'ac= 
corde: on sort d’une longue 
période de calme presque 
absolu tant au plan soclal que 
politique pour entrer dans 
une êre plus incertaine, plus 
troublée, Si les ouvriers 
suisses, dans leur ensemble, 
demeurent paisibles, ce 
qu'expliquent la haute con= 
joncture et le plein-empiot, 
ils sont cependant travaillés 
activement par des organi= 
sations ‘‘marxistes-léninis= 
tes’! révolutionnaires de 
tendance trotskyste où mao= 
iste, Ces groupuscules es= 
sayent d'inciter les salariés 
À renoncer à la paix du tra= 
vail, à se livrer à des grè= 
ves sauvages, ceci avec, À 
ce jour, un succès bien limi= 
té, On estime cependant que 
l'on pourrait avoir quelques 
difficultés avec les travall= 
leurs étrangers, avec les 
Espagnols surtout parmi 
lesquels l’on a décelé, lors 
d'une récente grève de 
‘casques jaunes’ certaines 
velléités anarchissantes, 


Ce n'est pas la création 
d'une police ‘‘intercantona= 
le’, si justifiée soit-elle, 
qui apportera la Solution à 
tous ces problèmes, LaSuis= 
se, comme ses voisins, en= 
tre dans une ère nouvelle 
qui voit la soctété être dé 
fiée, !1 en résultera dans un 
avenir proche ou lointain 
plus d’un soubresaut grave, 
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‘énorme scandale 


de la Villette 


| 
tes choses qui font cruelle- 
ment défaut dans la France 
de 1970, 

Le gouffre, c'est le mar= 
ché de la viande et les abat 
tôirs de Paris: La Villette, 
Depuis le Second Empire, 
c'est-à-dire vers 1860, s'é- 
levaient 1à des abattoirs qui, 
vers 1930, étaient déjà con= 
sidérés comme vétustes, an= 
ti-hygléniques et commere 
cialement très dépassés, 


avec une organisation et des 
pratiques qui relevalent da= 
vantage du corporatisme du 
moyen-îge que de la ges= 
tion moderne, 

En 1951, alors que legou= 
vernement du Général de 
Gaulle décidait enfin de 
transférer à Rungis, dans la 
banlieue sud-est de Paris, 
le grand marché des Halles, 
qui encombrait et infectait 
le centre de la capitale - le 


Photo prise devant le palais législatif du Manitoba 


lors de la 


transfert est aujourd’hui 
réalité et tout le monde s'en 
félicite, y compris ceux qui, 
à l'époque, ont véhémente= 
ment protesté - les autori= 
tés municipales de Paris dé= 
cidaient de transformer et 
de moderniser le centre d'a= 
battage de La Villette, 


0 0 0 


L'idée, avancée alors par 
les techniciens du marché de 
la viande, était de faire de 
La Villette un ensemble À 
vocation nationale, et même 
européenne, Le bétail venu 
de la France entière arrive= 
rait là sur pied, serait logé 
dans un immense ‘'hôtel à 
vaches’’, et serait ensuite 
abattu et débité selonles be 
soins du marché national, 

D'énormes travaux furent 
alors entrepris, dontle coût, 
évalué au départ à 173 mil= 
lions de francs, dépassait 
déjà 1 milliard en 1969, alors 
que les constructions n'ê= 
taient pas terminées, 

La Ville de Paris maître 
d'oeuvre de l’ensemble de 
l'ouvrage, baissa les bras et 
décida de repasser l'affaire 
au gouvernement, en ul lais= 
sant la propriété de ce qui 
était déjà réalisé, à charge 
pour lui de poursuivre l’a= 
chêvement des travaux pour 
un prix évalué à 325 mil= 
lions de francs, Cadeau em= 
poisonné s'11 en fut, car l'ex= 
périence prouvait que même 
s’11 était en ôtat de fonction 
ner comme prévu, le marché 
de La Villette exigerait cha= 
que année une subvention de 
35 À 40 millions de francs, 


Que s'était-il donc passé? 
Tout simp'ement ceci: les 
technocrates at les hommes 
politiques auteurs du projet 
mirobolant d'abattoirs gé= 
ants style Chicago, n'avaient 
pas prévu - ou n'avaient pas 
voulu le faire - que la haus= 
se des prix de transport des 
bestiaux allait favoriser l'a= 
battage sur les lieux de pro= 
duction, et que désormais la 
viande arriverait à Paris 
prête à être débitée plutôt 
que sur pied, 

Erreur monumentale, qui 
place aujourd’hui le gouver= 
nement dans une situation 
délicate, Car une commis» 
sion d'enquête désignée par 
M, Chaban-Delmas vient de 
conclure À la nécessité éco- 
nomique de détruire les ins= 
tallations en voie d'achève- 
ment à La Villette, et au 
transfert à Rungis d'un mar- 
ché de la viande beaucoup 
plus modeste, 

C'est effectivement la so 
lution qui s'impose et, sans 
doute sera-t-elle finalement 
retenue par le gouverné 
ment, Mais quel scandale! 
D'autant que l'on flaire, du 
côté des autorités municipa= 
les responsables, un assez 
fâcheux parfum de ces prati= 
ques dénoncées par Marcel 
Pagnol dans sa célèbre co= 
médie ‘‘Topaze'’, 

Comme la majorité du 
Conseil municipal de Paris 
est gaulliste, on voit tout de 
suite le parti que l'opposi= 
tion peut tirer d'une telle af= 
faire, À quelques mois à pel- 
ne du renouvellement des 
assemblées municipales, 
Les élus gaullistes de laca- 


fête du Centenaire, le 15 juillet, 


pitale sont accusés au mieux 
d'incurie, au pire d'escro= 
querie, Et la campagne va 
bon train, sans que le gou= 
vernement puisse faire quoi 
que ce soit pour atténuer 
l'effet de stupeur de l'opi= 
nion publique devant un 
scandale de cette ampleur, 
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Cependant, dans le même 
temps qu'ils dénoncent vi- 
goureusement les erreurs 
et les fautes des responsa= 
bles, les adversaires du gou= 
vernement proposent une 50= 
lution d'un tilogisme parfait, 
puisqu'ils réclament que 
soient recherchées toutes 
possibilités d'utiliser les 
installations ultramodernes 
de La Villette, conformé= 
ment à leur destination, 
C'est-à-dire que l'Etat de= 
vrait achever les construc= 
tions, et faire fonctionner les 
abattoirs au prix d'une sub= 
vention annuelle égale au 
coût de deux ou trois hôpi= 
taux modernes! Fautes gra= 
ves d'un côté, aberration de 
l'autre: la querelle vase dé- 
velopper en passant du plan 
économique au plan politis 
que, 

Volli donc une belle 
écharde dans le pied de M, 
Giscard d'Estaing, Surtout 
si, À l'automne, le gouver= 
nement se résoud À livrer 
aux marteaux piqueurs les 
abattoirs les plus modef , 
d'Europe, 
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L'APPEL DE LA TERRE 


par Jean de Kerlecq 


Reproduit avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 


—Jeant.…. notre Jean! Ah! c'est gentil à 
toi d'être venu nous voir. 

Elle offrit des sièges, On alla chercher 
Constant dans son herbage du marais des 
Noë, et l’on causa, : 

Jean” se tenait sur la réserve, osant à 
peine lever les yeux sur Marie, dont le vi= 
sage, aux traits fins et réguliers, ne révé- 
lait rien de son émotion intérieure, Un 
moment, pourtant, leurs regards se crol= 
sèrent, 11 pâlit, Elle esquissa un sourire, 
L'entrée de Constant Dubard mit un terme 
à leur trouble, Le paysan se montra cor 
dial, comme si rien ne s'était passé depuis 
qu'ils s'étaient vus pour la dernière fois, 
U offrit même un verre de vin, mais Jean 
déclara qu’il ne prenait plus rien entre les 
repas, Il se leva, prit congé après quelques 
banales réflexions sur le temps, les récol= 
tes, et sortit dans la cour où grouillait tout 
un monde, piaillant et grognant, 

Les Dubard reconduisirent les visiteurs 
jusqu’à la route, puis ils rentrêrent sans 
échanger une parole, 

Marie avait repris sa tâche en pleurant, 


Les trois jours s'écoulèrent comme un 
rêve, 

Pas une seule fois, Pierre Gauthier n’a- 
vait fait allusion aux promesses jadis échan- 
gées entre son fils et Marie Dubard, Il ne 
s'était pas plaint, n'avait rien tenté pour 
retenir cet enfant qui, de nouveau, allait 
partir. Adélaide avait observé la même 
réserve, Elle avait peur de contrarier son 
fils peur qu'ennuyé de leurs récrimina- 
tions, il ne revint pas. 

Cependant, avec une secrête angoisse, 
elle regardait couler les heures au cadran 
de la vieille horloge, 

‘‘… Dans deux heures, il sera loin de 
nous, Encore une heure et nous ne le ver= 
rons plus...’ 

Au dehors, le soleil resplendissait enco= 
re, le ciel était si pur, si calme, que pas 
un souffle d'air ne faisait trembler les 
feuilles des grands arbres, Jean avait déci= 
dé que, pour jouir encore un peu de la 
splendeur du décor, il regagnerait à pied 
la gare d’Alménèches, 

I partit donc, vers cinq heures, le coeur 
amolli par les larmes qu’à l'instant de la 
séparation avait versées sa mère, Les na 
rines dilatées, 11 respirait à pleins pou- 
mons l’odeur de son village, 1 regrettali 
de n'avoir pu consacrer quelques jours de 
plus au pays|à ses parents, à sa mère 
surtout dont la douleur muette lui tordait 
les entrailles, 

Regrets superflus,., N'était-1l pas pris 
dans l’engrenage? On l'attendait là-bas, 
Pouvait-il se soustraire à présent au des 
voir qu’il s'était tracé? 

Allons! allons! se laisserait-il impres- 
sionner par une émotion, naturelle certes, 
mais indigne d'un homme fort? La fortune 
at-elle jamais souri aux hésitants, aux 
faibles, à ceux qui se laissent aller au ca= 
price de leurs nerfs? 

Jean Gauthier releva la tête, et reprit sa 
marche un instant interrompue, 

Le soleil baissait à l’horizon; une gran- 
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de paix descendait sur la campagne, Un 
taureau solitaire meuglait désespérément 
dans un herbage, L'âme de la terre, toute 
entière, frémissalt, 

Jean Gauthier se retourna, une fois en= 
core, pour revoir le pays natal, 

L'Eglise émergeait encore des marron 
niers séculaires, mais, déjà, la Baronnie 
avait disparu, 

Tristement, le voyageur s’assit sur le 
fossé, au bord de la route et prêta l’oreil= 
le aux voix mystérieuses qui montaient 
vers lus 

Jamais la nature ne lui avait paru plu: 
éblouissante, plus auguste; jamuis il n’en 
avait mieux senti la beauté sereine, 

ll soupira, 

Soudain, du fond de la plaine, un chant 
monotone s'éleva: 

Mais, toujours je reviendrai 
Au village, au village; 

Mais, toujours je reviendrai 
Au village, au coeur de Mai! 


Un sanglot s'échappa de la poitrine du 
jeune homme, I se laissa glisser sur le 
fossé, et demeura longtemps, immobile, le 
front dans la poussière, 

La vieille terre l'appelait irrésistible= 
ment; l'âme des ancêtres planait autour de 
lui, L'angelus, lui-même, semblait lui re- 
procher son parjure, 

Alors Jean Gauthier se releva, Un ins= 
tant, il se tourna vers Alménèches... Un 
train sifflait au loin... Combien d'espoirs, 
de détresses, d'orgueils, de défaillances 
et d'abandons emmenait-il encore vers 
l'enfer des hommes? 

Mais, toujours je reviendrai 
Au village, au coeur de Mai, 


Le chant des moissonneurs n'était plus 
qu'un frémissement sur la campagne où 
s'étendaient déjà les ombres du soir. 

Le fils de la terre reprit le chemin de 
la maison paternelle, 


, * + 


L'huis s'était refermé sur l'immense 
douleur des vieux, accablés, des vieux que 
consolait pieusement une jeune fille atten- 
tive, 

Jean Gauthier poussa la porte, tendit les 
bras, puis, se jetant à genoux aux pieds de 
ses parents muets d'étonnement: 

- Pardon! j'étais fou, Je vous re- 
viens... je vous reviens à jamais, 

Puis, prenant la main de Marie Dubard: 

-Et tot, à toi, petite amie si douce, que 
je fis tant souffrir... consentiras-tu un jour 
à me pardonner? 

-Te pardonner? reprit Marie, Pourquoi 
cette question? Je t'aime! Ne t'avais-je 
pas dit, qu'aussi longtemps que dureraitma 
vie, je t’attendrais? 

Et dans une étreinte souverainement 
chaste, sous les regards attendris des vieux, 
qui pleuraient maintenant des larmes de 
joie, ils unirent à jamais leurs destins et 
leurs ames, 

Au fafte d'un tilleul en fleurs, le rossi- 
gnol se prit à chanter, 


FIN 
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PARIS -Le Belge Eddy 
Merckx, âgé de 25 ans, cone 
sidéré comme le plus grand 
coureur cycliste de tous les 
temps, a inscrit son nom 
pour la deuxième fois con= 
sécutive au palmarès du 
Tour de France cycliste, le 
dimanche 19 juillet, 

I a, par la même occa= 
sion, réalisé le premier dou= 
ble de sa carrière Tour 


d'Italie-Tour de France, é- 


Un record inusite 


SAN FRANCISCO — 

Ron Hunt, des Giants de 
San Francisco, a établi un 
nouveau record de la ligue 
Nationale, lorsqu'il a été 
atteint par un lancer pour la 
lie fois de sa carrière, 
Hunt a été atteint parunlans 
cer de Mike Wegener, des 
Expos de Montréal le 18 
juillet, 


Suite de page l4 


des croix blanches entourées 
d'oelllets bleus, Les garçons 
d'honaeur étatent MM, Roger 
et Claude Dionne et And:é 
Chevrier, oncles et frêre du 
marié, Daniel Martin était 
petit page, et MM, Laurent 
Dionne et Roland Chevrier 
agissaient comme huissiers, 

Après la cérémonie reli= 
gieuse, une réception eut 
lieu à la salle Fontaine, et 
fut sulvie d'une soirée dan 
sante au théâtre Palace, Le 
maftre de cérémonies était 
M, Jean Aussant, de Gravèl= 
bourg. Le toast fut porté à 
la merlée par M, Archie 
Broten, de Regina, 

Pour le voyage de noces en 
Colomhie-Britanniqie la 
mariée portait un deux piè= 
ces en ‘‘fo’trel”' blane et 
rose pâle et accessoires 
blancs, 

À leur retour {ls réside 
ront à Calgary où le marié 
a un emploi, 


Nouvelle 


substance 
rétracte les 
hémorroïdes 


Une substance cicatrisante 
exclusive provoque la rétracta- 
tion des hémorroïdes et la cica- 
trisation des tissus, 

Un grand institut de recher- 
che vient de mettre au point 
une substance cicatrisante sans 

eille pour la rétractation des 

émorroïdes, le soulagement de 
la démangeaison et la cicatri- 
sation des tissus. 

Cette substance ne fait pus 
rares les douleurs locales: 

ans nombre de cas, on à pu 
observer une rétractation notoi- 
re des hémorroides, 

Mieux encore, l'effet cica- 
trisant du médicament s'est pro- 
longé durant plusieurs mois. 

ette substance aux effets 
si bienfaisants se nomme la Bio- 
Dyne; elle aide rapidement à la 
cicatrisation des cellules et sti- 
mule la croissance des tissus 
nouveaux, 

La nouvelle Bio-Dyne est of. 
ferte soit en onguent, soit en 
suppositoires sous le nom de 
Preparation H. Elle est en vente 
dans toutes les bonnes phar. 
macies et s'accompagne d'une 
offre de remboursement, 


Merckx remporte 


le Tour de France 


galant les exploits des pres= 
tigieux Fausto Coppi (1949 
1952) et Jacques Anquetil 
(1964) comme 11 le désirait, 
Le champion belge a termis 
né le 57e Tour de France 
en apothéose, Il a en effet 


” également enlevé la derniè= 


re étape entre Versailles 
et Paris, contre la montre 
sur 54 kilomètres, En pre= 
nant 1 min, 47 sec, à son 
second, l'Espagnol Luis On 


cana, et 2 min, 54 sec, au 
troisième, le formidable 
rouleur suédois Gosta Pet 
terson, Merckx a couvert le 
parcours À 46 km, 520 de 
moyenne, 


Il a ainsi enlevé son huit 
ième succès et égalé le re- 
cord de victoires d'étapes 

dans un Tour de France du 
Français Charles Pelissier, 


EVENEMENTS SPORTIFS 


AU STADE ET A L'ARENA 


Baseball professionnel Winnipeg Whips-Rich- 


Baseball professionnel Winnipeg Whips-Syracuse 


Lutte professionnelle à l'Aréna 


29 juillet 
mond Braves 
30 juillet 
Chiefs 
31 juillet 
Chiefs 
1 août 
Chiefs (2) 
2 août 
Chiefs 
4 août 
C.-B, 
8 août 


N.-D.-DE-LOURDES 


TOURNOI! DE BALLE 
DURE, 


Le tournoi de balle dure 
pour hommes et dames, à 
l’occasion du centenaire, 
aura lieu le dimanche 9 août, 
Un montant de $280 sera vers 
sé aux hommes et $70 aux 
dames, I y aura un montant 
de $245 en prix spéclaux, Les 
inscriptions devront: être en= 
voyées soit à M, Léo Moreau, 
(téléphone: 305-2Somerset), 
ou à W, Skibo, Hôtel Notre= 
Dame (téléphone: 30), 


SO/REE SOCIALE 


Une soirée socla'e aura 
lieu à la salle paro!ssiale le 
jeudi 30 juillet, à 8 heures 
du soir, en l'honneur de Mlle 
Muriel! Espenell et M, Jim 
Reiber, Tous les parents et 
amis sont cordialement ins 
vités à y assister, L'Ore 
chestre Del-Tones fera les 
frals de la musique, 


WESTERN PLUMBING & 
HEATING CO. LTD. 


A. NEYRON, propriétaire 
541, rue Des Mourons 


Réparations ales 
Installation + Rénovation 


Téléphone: 247-3603 


Baseball professionnel Winnipeg Whips-Syracuse 
Baseball professionnel Winnipeg Whips-Syracuse 
Baseball professionnel Winnipeg Whips-Syracuse 
Football professionnel Blue Bombers-Lions de 


Tournoi de baseball ligue ‘‘Pony” 


“No smoking” 


au 
10 Downing St. 


LONDRES -‘Je vous serais 
reconnaissant de bien vou= 
loir avoir l’obligeance de ne 
pas fumer pendant les réu- 
nions de cabinet à 10 Dow= 
ning Street’: telle est en 
substance, la requête cour 
toise mais ferme que, selon 
le ‘Daily Mail”, le nouveau 
premier ministre, M, Ed- 
ward Heath — un non-fu- 
meur=aurait adressée à ses 
ministres, 

Jusqu'à l’arrivée au pous 
voir des Travaillistes, en 
octobre 1964, {1 était detra= 
dition de s'abstenir de fumer 
en séance du conseil des mi= 
nistres, Mais M, Harold Wil= 
son, dont la pipe fait la joie 
des caricaturistes, avait fait 
fi de cette coutume, imité en 
cela par ses collaborateurs 
travaillistes, Avec le retour 
des conservateurs au gous 
vernement, les choses de= 
vront donc changer, 


De Gagné Motors (1967) Ltd. 


Téléphones: 247-3041 ou 233-7018 


Georges Boucherd 
Joe 


\ Rss 


Alcide Labossière 
w 


Taché Paint and Glass 
298, rue Taché, St-Boniface 
à: À La méthode MOOR-O-MATIC vous offre un choix de 


plus de 1,500 couleurs, 


Renseignez-vous auprès de M. Roger Guay. 


Tél: 233-7047 


Vous savez que le porter 
est une bière forte fabri- 
quée avec de l'orge grillée, 
Voilà sa petite histoire: on 
raconte qu’un incendie avait 
détruit une brasserie de 
Londres, Résultat, une gran 
le quantité d'orge grillée, 
rôtie, Le brasseur jeta cet 
te orge, Les ouvriers, les 
hommes de peine ‘‘porters!’ 
ramassérent cette grami= 
née, et en firent de la bière 
à laquelle ils trouvèrent une 
saveur différente, Par la 
suite, le patron qui en aima 
le goût, fabriqua de la bière 
brune avec de l'orgegrillée, 
et lui donna le nom de bière 
de ‘‘porter’’ mot anglais qui 
a le même sens que notre 
‘“portefaix’’ ou ‘‘porter’’, 


- Un peu de thé, Monsieur ? 
- Non, pas de thé. 

- Du café ? 

- Non, pre de café 

- Un whisky-soda ? 

- Non, pas de soda... 


Les légumes frits dans 14 
casserole, seront plus 
croustillants et plus légers 
si vous les passez quelques 
instants au four chaud, 


Les boules de coton sont 
bien mignonnes dans la sal= 
le de bain) mais elles coû= 
tent beaucoup plus qu'un gros 
paquet d'ouate, Cinq petites 
minutes pour les couper en 
carrés, Vous les déposez 
dans votre bocal et ils sont 
tout prêts à l'usage. Dans 
un gros paquet d'ouate vous 
avez la valeur d'au moins 
trois sacs (sinon plus) de 
petites boules, 


N'appliquez jamais de 
parfum sur vos vêtements: 
manteau, robe où tailleur, 
Vous risquez de les décolo= 
rer irrémédiablement, Mê= 
me certains tissus blancs 
jaunissent au contact du pare 
fum, 


Le papa promet à son gosse: 
- Gérard, si tu n'es pas sage, 
je le dirai à ta maîtresse! .. 

- Eh bien ! moi, papa, je di- 
rai à la tienne que tu em- 
brasses maman! 


Pes de cheveux gris . . . 
Si vous faites usoge du mer- 


veilleux produit JAMAIS GRIS 


Écrivez pour déplionts gratuits 
C. C. Jomieson 
Boite 2,7 Mao 
Fe nt 


REIMER'S 


DRESS SHOP 
STLINBACH, MAN. 


Manteaux de dames 
Vétements de sport 
pour dames 
Lingerie 
Accessoires 
Accessoires de robes 
de réception 


Le tout à des prix modiques 


Nous nous spécialisons 
aussi dans les 
grandeurs ‘petite’. 


La compote de pommes 
vous  semblera meilleure 
avec un soupçon de cannelle 
ou de vanille arômatisée 
d'une cuillerée à soupe de 
liqueur fine, 


Prier contre les tentations 
tout en s'exposant volontais 
rement aux occasions de pé= 
ché, c'est comme mettre 
ses doigts dans le feu tout 
en priant pour qu’ils ne brû= 
lent pas, 


Ne jetez pas les feuilles 
d'aluminium qui ont déjà 
servi, Quand vous les press 
sez les unes contre les au- 
tres vous avez un tampon 
récureur de première quali= 
té pour votre vaisselle et 
vos casseroles, Sivous mets 
tez un peu de savon, ce tam= 
pon d'aluminium vous aides 
ra à nettoyer parfaitement 
tous vos plats, 


Trois vieillards parlent de 
la manière idéale de quitter 
la vie. 

Le premier - 75 ans - ob- 
serve qu’il aimerait mourir 
vite, dans un accident d'auto 
par exemple, 

Le second - 85 ans - est 
d'accord sur une fin rapide, 
mais préfère une catastrophe 
aérienne, 

- Quant à moi, dit le troi- 
sième - 95 ans - je voudrais 
être tué par un mari jaloux ! 


EVITEZ LA MODE 


TORONTO -1I] n'est pas 
sage de peinturer les murs 
de sa maison en se laissant 
guider trop aveuglement par 
la mode, En effet, les cou- 
leurs très dans le vent une 
saison sont démodées la sui= 
vante, En effet, on doit s’ef- 
forcer de choisir des teintes 
qu'on aime et avec lesquel- 
les on aimera vivre, On doit 
marier la couleur des murs 
et les meubles, On peut se 
permettre de peindre une 
porte ou un mur d'une cou= 
leur choc qui sera du plus 
bel effet visuel, 


Il faut se préoccuper non 
seulement de la vérité à dire, 
mais aussi de l'humeur de 
celui à qui on veut la faire 
entendre, Tout cela c'est 


bien beau lorsque vous pare 
lez à quelqu'un, mxis autre 
ment difficile lorsque vous 
écrivez, 


Des fraises, encore des fraises 


SHORTCAKE AUX 
FRAISES EN GELEE 


1/2 tasse de noix de cocodé 
shydratée 

1 paquet (9 ou 10 oz) de pré= 
paration commerciale à gâ- 
teau blanc 

1 chopine de fraises frafe 
ches 

1 paquet (3 oz) de poudre de 
gelée à la fraise 

1/4 tasse de sucre 

1 2/3 tasse d’eau boutllante 
1 demiard de crème à fouet= 
ter 

2 c, à table de sucre À gla- 
cer 


Chauffer le four à 3500F, 
Beurrer un moule à gâteau 
de 9 po de diam, et le foncer 
de papier paraffiné beurré, 
Ajouter la noix de coco à la 
préparation commerciale et 
faire le gâteau selon le mode 
d'emploi indiqué sur l'em 
ballage, Faire refroidir 
10 mn dans le moule déposé 
sur une grille à gâteau, Re 
tirer du moule, enlever le 
papier et laisser refroidir 
complètement sur la grille 
à gâteau, 

Laver, équeuter et couper 
les fraises en moitiés; ré- 
frigérer, Faire dissoudre la 
poudre de gelée et le sucre 
dans l'eau bouillante, Lais= 
ser tiédir et réfrigérer jus- 
qu'à semi-coagulation, In- 
corporer les fraises rafraf= 
chies et verser dans un mou 
le à gâteau de 9 po de diam, 
passé à l’eau froide au préa= 
lable, Faire prendre au ré 
frigérateur, 

Fouetter la srême at ajou= 
ter le sucre à glacer avant 
qu'elle ne soit ferme, Met 
tre l'abaisse de gâteau sur 
un plat de service; recou= 
vrir la surface d'une partie 
de la crême fouettée, Dé 
mouler délicatement la ge 
lée sur le gâteau, Glacer 
les côtés de crème fouettée, 
Réfrigérer, (De 6 à 8 por 
tions) 


CREPES AUX FRAISES 
A LA ROMANOFF 


3/4 tasse de farine tout usa- 
ge, non tamisée 

2 c, à table de sucre 

1/4 c, à thé de sel 

3 oeufs 

1 1/4 tasse de Jait 

2 c, À table de beurre, fondu 


3 chopines de fraises fraf- 


ches 
2 c, à table de beurre 
sucre fin, au goût 
3/4 tasse de crème à fouet 
ter 
1 chopine de glace à la frai- 
se, ramollle (30 mn au 
réfrigérateur) 


Tamiser ensemble la fa- 
rine, les 2 c, à table de su- 
cre et le sel, Bien battre 
les oeufs; ajouter le lait, 
Faire un puits au centre des 
ingrédients secs et incorpo= 
rer graduellement les oeufs 
en battant jusqu'à obtention 
d'une pâte lisse et claire, 
Ajouter les 2 c, à table de 
beurre fondu, Réfrigérer, à 
couvert, pendant 2 heures, 


Chauffer un poêion de 6 po 
ou une plaque à crêpes, 
(L'ustensile est prêt à uti= 
liser quand une goutte d'eau 
froide, jetée au centre, pé- 
tille et rebondit), En badi- 
geonner de beurre fondu le 
fond et les parois, Retirer 
du feu, y verser 2 c, à table 
de pâte et incliner le poêlon 
en tous sens pour en recou= 
vrir le fond ou étendre en 
cercle à la spatule, Laisser 
cuire environ 1 mn ou jus- 
qu’à coloration dorée, A l'ai= 
de d'une spatule ou avec les 
doigts, retourner la crêpe et 
laisser cuire encore envi 
ron 1/2 mn, Procéder de la 
sorte avec le reste de la pâ= 
te, Empiler les crêpes entre 
les replis d'une serviette de 
toile, la déposer sur une 
plaque à biscuits et conser- 
ver au four, à basse tempé- 
rature, (On peut faire les 
crêpes à l'avance et les 
conserver auréfrigérateur), 


Laver, équeuter et couper 
les fraises en moitiés, Met- 
tre 6 ou 7 moitiés dans cha- 
cune des crêpes; poudrer de 
sucre, Les enrouler à la mas 
nière d'un gâteau roulé et 
fourrer les bouts, s'il y a 
lieu, de moitiés de fraises, 
Faire fondre 2 c, À table de 
beurre dans une grande poê= 
le à frire, Y empiler les 
crêpes et en disposer aussi 
autour des parois de la poê= 
le, Couvrir et faire chauffer 
à feu doux, Fouetter la crè- 
mé en neige assez ferme; y 
incorporer en souievant la 
crème glacée ramollie, En 
napper les portions de crê: 
pes, (8 ou 9 portions) 


Salle de réception du 


CENTRE ST-LOUIS 


ANGLE PROVENCHER et NADEAU 
Réservez dès maintenant pour 
vos soirées sociales, banquets, noces. 


Bingo tous les samedis de 2 h p.m. à 4 h p.m. 
RENSEIGNEMENTS: Lucien Leclerc 


Tél.: 247-3087 


500, boul, Provencher 


Courrier de 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, mercredi 29 juillet 1970 / 17 


Cousine Blanche 


LE TRAITEMENT DE LA 


MAIGREUR 


81 des femmes, les unes 
veulent perdre leur embon- 
point, d'autres, trop mal 
gres, désirent acquérir un 
contour extérieur plus har= 
monteusement proportionné 
à leur taille, des hanches 
plus fermes, des jambes 
moins grêles, un buste moins 
plat, 

Un état de maigreur chez 
une personne peut être dû à 
plusieurs choses; tel une 
alimentation fautive ou in« 
suffisamment abondante, à 
des excès de fatigue de tous 
genres, notemment ceux qui 
résultent d'un surcroît de 
travail physique, La peine, 
les douleurs, la vie agitée 
sont également des éma- 
ciants de premier ordre, 

Le manque d'appétit est 
souvent le problème chez une 
personne maigre, Alors une 
suralimentation n'est pas 
trop à conseiller à quelqu'un 
qui serait habitué à ne pren 
dre que de légerr repas, 
Plutôt, 11 serait de :eaucoup 
préférable que cette person 
ne mange plusieurs fois par 
jour, L'estomac d'une per 
sonne habituée à ne manger 
que légèrement, forcément 
se rétrécira et 11 lui sera 
pratiquement impossible de 
pouvoir manger beaucoup à 
la fois, 

Donc, 11 est à conseiller 
de manger plus souvent, 5 à 
6 fois durant la journée, 
Aussi, buvez beaucoup de 
lait, une pinte par jour, tout 
en ayant soin de vous en 
garder un verre pour juste 
avant le coucher, Le lait 
chaud, pris au coucher vous 
aidera à bien dormir, 

Certaines personnes digè= 
rent mal le lait, Si vous y 
ajoutez quelques gouttes de 
jus de citron ou d'orange, 
vous constaterez qu'il sera 
beaucoup plus facile à digé- 
rer, 

L'huile de foie de morue, 
prise tous les jours avec 
quelques gouttes d'essence 
de menthe pour en masquer 
le goût est d’un merveilleux 
effet pour renforcer l'orga= 
nisme et augmenter rapide 
ment le poids, 

Aussi 11 faut beaucoup de 
sommeil et de repos, Dor- 
mir 7 à 8 heures par jour 
est sans contredit le meil- 
leur et le moins coûteux des 
remêdes à beaucoup de 
maux, S1 possible, se cou= 
cher 15 à 20 minutes avant 
le principal repas, de façon 
à être reposée et calme au 
moment de vous mettre à 
table, 

Les exercices sont aussi 
recommandés pour les per 
sonnés maigres, Va sans di- 
re que ces exercices de 
vraient être plus calmes, 
plus reposants et moins 


PARK FLORISTS - 


pour toutes eccesions 
411, av. Teché 
(en toce de l'hbpital $t-Bonitoce) 


Téléphone: 247-3891 
Fruits frais et confiseries 
Livroisen dens toute le ville 
Yvonne et Lixille Boulet, prop 


Albert Pélissier 


289, rue Le. 
Winnipeg 


Réparations - Remodelage 
Entreposage 
Manteaux de fourrure neufs 


Tél. 943-8895 


longs que ceux prescrits | 
pour une femme obèse, Des 
exercices spéciaux sont aus= 
si recommandés pour le dé- 
veloppement du buste et des 
jambes, ! est probablement 
plus facile de perdre de 
l'embonpoint que d'en ga= 
gner, mais un sincère effort 
devrait donner de bons ré 
sultats, 

Faites-moi la demande de 
mon feuillet sur la maigreur 
et le développement normal 
du buste, Adressez vos let 
tres À Cousine Blanche, 887 
Carleton, Chambly, Que, en 
incluant un 25 cents pour 
chaque feuillet, Je me ferai 
un plaisir de vous envoyer 
ces plus amples renseigne 
ments, L'envoi est fait dis 
crêtement, 


LE BAROMÈTRE ET LA 
SANTE 


Trois chercheurs grecs 
d'Athènes ont étudié pendant 
huit ans les influences des 
variations climatiques sur 
les décès, Is ont constaté 
entre autres choses que le 
décès par infarctus du myo= 
carde était plus courant en 
hiver qu'en été, que l'hé- 
morragie cérébrale était le 
plus souvent liée âune bais= 
se de la pression atmosphé- 
rique et enfin que les hémor= 
ragies  gastro-intestinales 
avaient souvent lieu quelques 
heures après une varlation 
de plusieurs degrés de la 
température, 


. 


Confucius disait: Qui a dit 
que j'ai dit toutes les choses 
que l'on dit que j'ai dites? 


Re 
Au poste CBWFT 


JEUDI 30 JUILLET LUNDI 3 AOÛT 


! L jor P 

2109 Paude (O)e 2:00  Grujot et rt 

2:30 Niouininon(C) 2! rs Lu ou Na à 

Ft A br ; néma - ‘‘Made- 

3:00 Cinéma - “La ligne moiselle Josette 
blanche’’ (Italien) Ma Fémtian (Fran. 

4:30 Ulysse et Oscar (G) çais 1950), 

5:00 Robin-Fusée (C) :30 Ulysse et Oscar (C) 

5:30 Les hommes de l'es 5:00  Chaperonnette à 
pace : 

6:00 Le monde en liber- 5:30 ad) ES lé 
té (C) * 

TN ES Fauves. 

6:30 sn à du dé- 6:00 Plein feu l'aventu- 

Vo re, 

7:00 4 téléjournal et 6:30 Les Stes Chéries (C) 
e sport À TS 

7:15 A Propos Lt rt Lu ter 

7:30 Donald Lautrec ds € 
“chaud” (C) 7:30 Lagardère, 

8:00 Les Grands Films - 8:30 Ma sorcière Bien- 
“Train d'enfer” Aimée (C) 
(Britannique 1958) 9:00 A la seconde (C) 

q 

10100 Lo il dt } 9:30 Prenez le volant 

nr. SM 10:00 Concerts Populai- 

11:00 CHE à coup 1,00 Pt (C) - “Le 
sûr, “Gertrud” ; 1 « 
(Danois 1 964) He a br us 

VENDREDI 31 JUILLET 

M 

2:00 La Ribouldingue (C) CALE AU 

230  LesTrois As(C) 3:00 Le Shérif (C) 

3:00 Cinéma - ‘Les jeu- 3:00 : re _. (C) 
nes filles de San- î NE Fa LAN (Fran. 
frediano”’. AIN 4 (Frans 
(Italien). à çais 1942), 

4:30 Ulysse et Oscar (C) 4:30 Ulysse et Oscar (C) 

5:00  Yogi (C) 5:00 Mini Fée (C) 

5:30 Voyage au fond 5:30  L'Ane Culotte, 
des mers (C) 6:00 Le Trésor des 

6:30 Gros Plan. Hollandais (C). 

7:00 Le Téléjournal et 6:30 Le Courrier du Dé. 
le Sport rh 

7:15 A Propos 7:00 Le Téléjournal 

7:30 La Soeur Volante (C) 7:15 A Propos. 

8:00 Sébastien et la 7:30 Cinéma du Mardi. 
Marie Morgane (C) “La Belle Améri- 

8:30 Les Chevaliers du CHRG'; (ErAÇAIS), 
Ciel (C) 9:00 Moi et l'Autre (C) 

9:00 Chapeau Melon et 9:30 Les Enquéteurs 
Bottes de Cuir Associés (C) 

10:00 Format 60 10:00 Format 60 

11:00 Cinéma - “Le Dou- 11:00 Cinéma Canadien 


los” (Franco-lta- 
lien 1962) (C ) 


SAMEDI 1er AOUT 


(C) - ’Le Viol d’une 
jeune fille douce”, 
(Canadien). 


MERCREDI 5 AOÛT 


2:30 Ciné-Jeunesse (C) 

4:00  Lassie (C) 2:00 Picolo (C) 

4:30 L'’Agent sans se- ce ne ACER 
Se (C) nambula’ 

En Linus (C). 4:30 Ulysse et Oscar (C) 

| Les Motards. 5:00 Les Cadets de la 

se Le Téléjournal forêt, (C) 

:05 ie et Galaxies 5:30 Walt Disney présen- 

; N. Tarzan (C) te: (Q) Due 
Cher Oncle Bill (C) 6:30 Cinéma d'ici (C) 

4 :00 Billet de Faveur. 7:30 La Bohème. (C) 
Froid dans le dos 8:00 Cinéma - ‘‘Prison- 
(Britannique 1958) titéés dial 

10:00 Cinéastes de notre (Italien). 

Temps 9:30 Gros Plan, 

11:00 Cinéma - “Gipsy” 10:00 Le Prisonnier (C). 

(Britannique 1958), 11:00  Ciné-Nuit - “Trois 


font la paire”. 


DIMANCHE 2 AOÛT (Français 1957), 


2:00 L'Univers des 
sports (C) 
2:30 Cinéma - ‘Caravane 
des hommes tra- 
qués’”’ (Américain 
1957). 
4:00  D'’hier à demain PARIS Luis Mariano est 
5:00 Cinq D mort à l'hôpital de la Salpê= 
5:30 Les Grandes Comé.  tr'ière, le 15 juillet, L'état 
dies - “En compa- de santé du chanteur inspi= 
gnie de Max Linder” "alt “ Aa ni 
"7: R son ospitalisation le 
Lu Eos Eu (C)  jutttet, 
hs om (C) Luis Mariano qui vient de 
Je: Festival de France, mourir était l'un des trois 
‘l (C) ‘La Locomo- de l'opérette française, Il 
ÿ tive’”, avait conquis ses galons de 
10:30 Propos et Confiden- vedette dès le début de sa 
g) ces de Robert Cho- carrière et en quelques 
quette, (C) jours, avec ‘‘La belle de 
11:00 Cinéma Nouveau Cadix'’, dont 11 rendit les 
d'Hier et d'Au- airs célèbres, 


Ce succès ne devait pas se 
démentir durant vingt-cina 
ans, Il y a deux mois en 


jourd’hui, “Trans- 
Europe-Express”, 
(français 1965), 


La Locomotive 


La Locomotive, pièce 6= 
crite et réalisée par André 
Roussin, sera présentée 
dans le cadre de la série 
Festival de France, le di- 
manche à 20 h 30, à la chaf- 
ne française de télévision 
de Radio-Canada, le 2 août, 

André Roussin, auteur 
dramatique français, a écrit 
la Locomotive pour la gran 
de comédienne Elvire Po= 
pesco, sa principale intere 
prête, Ce que l’on sait 
moins , c'est que le point 
de départ de la pièce est dû 
à René Clair, cinéaste, 

‘‘Vous rappelez = vous, 
cher René, ce jour où vous 
me dftes avoir. pensé à une 
histoire dont l’héroine pour 
rait être ‘balkanique’ car je 
venais de vous confier que 
je cherchais un personnage 
pour Elvire Popesco? Votre 
projet était d'écrire un scé= 
nario intitulé Saint-Martin, 
Je vous dis: ‘Cela pourrait 
être aussi une piêce ” À 
quoi votre réplique fut im- 
médiate: ‘Si elle vous ten 
te...” J'ai écrit la pièce que 
vous aviez déclenchée et qui 
ne demandait qu'à naître 
Saint = Martin devint la 
Locomotive, Permetteze 
moi, cher René, de vous re= 
mercier d’avoir fait de moi, 
somme toute, votre collabo= 
rateur,’”’ C'est en ces ter 
mes qu'André Roussin ex 
plique comment, d'une imas 
ge, d’un personnage entre 
vu, d’une phrase souvent a= 
necdotique à l’origine, nais= 
sent la plupart de ses piè- 
ces dont la Locomative, 

Sonia, débarquée à Paris 
à l’âge de 17 ans, mariée à 
un libraire depuis quaran= 
te ans, tente de s'évader 
d'un monotone amour fami= 
lial et bourgeois, en inven= 
tant pour elle et ses pro 
ches une légende, une ex 
traordinaire histoire d'a 
mour, une folle passion 
qu'elle a tissée d'année en 
année avec de plus en plus 
d'extravagance et de nostal= 
gle, 

Cependant, au moment où 
débute la Locomotive, le hé- 
ros de cette légende Kos- 
tia le beau Kostia qui existe 
vraiment, sonnera enfin à la 
porte de Sonia retrouvée a= 
près tant d'années, Mais ce 
Kostia est un Slave du type 
lucide, Votlädone Sonia mise 
en face de la réalité ce qui 
entrafnera d'assez considés 
rables modifications à ce 
conte de fées conçu, bâti de 
toutes pièces, sorti de l'i= 
magination de Sonia, 


Luis Mariano 
est mort 


core, il faisait salle com- 
ble au Chatelet avec ‘‘La ca= 
ravelle d'or’, avant de par 
tir se reposer dans sa villa 
d'Arcangues, près de Biar= 
rit, Mariano, né tout près 
de 1à, de l'autre côté de la 
frontière franco-espagnole, 
à lrun, était resté très atta- 
ché au pays basque, Il avait 
consacré à son folklore le 
dernier disque qu’il ait en 
registré et avait en projet 
une pastorale également 
chantée en basque, 

Luis Mariano allait avoir 
cinquante ans, Il était né le 
12 août 1920 À Irun, 


Elvire Popesco, dans le 
rôle de Sonia, réussit une 
extraordinaire création et 
parvient même à rendre 
plausible  l'invraisembla= 
ble, Elle se surpasse et sa 
présence en scène çst in= 
comparable, 

Fernand Ledoux, dans le 
rôle de Kostia, excellent ac= 
teur d’une grande expérien= 
ce, nous donne une compos 
sition  ahurissante de ce 
vieil amoureux russe, avec 
la mimique et l'accent, 
qu'une jeune femme jadis 
perdit gomme héros et qui 
reparaft sous les traits d'un 
‘vieux clown calculateur,!’ 

La distribution comprend 
également Henri Crémieux 
(le mari), Paule Emmanuel= 
le (Catherine, leur fille); 
Agnès Desroches (Isabelle) 
et François Borel (alexan- 
dre), leurs deux petits-en« 
fants, 19 et 22 ans, 

Cette réalisation de 1'0,= 
R.T,F, est signée Pierre 
Sabbagh, Elle nous sera 
présentée à latélévision ca 
nadienne par Raymond Chas 
rette, 


Au 

Centre 
Culturel 

de 
St-Boniface 


Du ler au 14 août prochain, 
les artistes-peintres de Ste 
Boniface, Marcel Debreuil et 
Paul  Toews, exposeront 
leurs oeuvres au Centre Cul= 
turel de St-Boniface, La sal= 
le d'exposition sera ouverte 
du lundi au samedi, de 9 h à 
20 h, 

M, Debreuil, diplômé de 
l'école des Beaux-Arts du 
Manitoba, a déjà fait ses 
preuves lorsqu'il a exposé À 
Winnipeg l'automne dernier, 
Son atelier se trouve mains 
tenant au Centre Culturel, où 
il donne présentement des 
cours à tous ceux qui veulent 
bien s'y inscrire, 

M, Toews, élève de M, Des 
breuil depuis environ un an, 
est un jeune artiste qui pro= 
met beaucoup et qui réserve 
d'heureuses surprises à 
ceux qui se rendront à cet= 
té exposition, entre le 1er 
et le 14 août prochain, au 
Centre Culturel de Saint 
Boniface, 


RORO No 6 


*ayo{y ‘u018) ‘O10Y ‘ele 
IN ‘siou1s ‘uoyoig ‘2n097s 
SUN ‘I0ON ‘NUOQIIUE ‘UTIBA 
‘xorroBuerr ‘xnoy ‘OITJAUTEN 

FLN ANATIVOLLUAN 


*Aonog ‘ntepen ‘o10y ‘18T A 
“jeujA ‘lou ‘otoy ‘oxtewe] 
IA ‘UIOY ‘UTIUN “WUpy 

LNANAT'IVLNOZIHOH 


Maurice Paillé 


Assurance générale 
AUTO — FEU 
ACCIDENT — VIE 

Li 


Shane: 
253-9269 où 233-5242 


251, avoune Dosposnelt 
Lt-Boulfece 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, mercredi 29 juillet 1970 / 19 


labyrinthe 


leeie 
FAMILLES 
du QUEBEC 


no.:6 


QQBOBOLOOCEHUOU 
[MI@la! | Im@im) IR! | In@lc 


N[IL| T IN] ! ! [ele] een 
|_le! le] jee, je) ©) eee 
Je! j@lu@ir| ol r|0l@lE ee 4 
|_j@r@e…e, ereer |" 
E@@l | |N] IT@@ sien | 
@ee, e@er, || | |rR@T 
@lrlolrlo@elne@eee ee. 
@| @| 0e) e0ereeer: 
@|_@\] | 11110, @ee…6.e 
OHCOOCBOCCERUEN 


points: J-l6 


À MA AS a EN D PE M 
EMA EN AR A PA NS CE GA 3 


l'entreprise rere enrg. 


420, jolletue, puy 


Explication du jeu 
Voulez vous développer vos connaissances et votre 
vocabulaire, tout en vous amusant en famille, en groupes, 


en équipes, à deux ou individuellement? Remplissez les 
carreaux vides. 


Règlements : 
Le départ du LABYRINTHE est parfois le mot inscrit 
en entier. Pour trouver les autres, vous procédez toujours 
de gauche à droite ou de haut en bas, 
Des lettres sont inscrites pour vous aider à passer 
d'un mot à l'autre, Le premier joueur qui com 


Juste, il perd trois (3) points, 


Trois (3) RORO au maximum peuvent être inscrits 
dans le LABYRINTHE,. Le ou les mots qui servent à com- 
pléter RORO donnent quatre (4) points, selon le cas. 


81 parfois vous ne pouvez compléter un mot, vous 
consultez le LEXIQUE DU LABYRINTHE RORO, Ce mot 
trouvé ne vous donne qu'un (1) point. 


ense postale 


Oscar Wilde, près de mou= 
rir, reçut la note = qui était 
salée « de son médecin, ‘Je 
meurs au-dessus de mes 
moyens!’ soupirast=il, 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436 rue Louis Riel 233-5258 
Installation et réparation 
Brochage pour industries, 

magasins et maisons 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 


L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet 


La 
Norwood Jewellers 


3204, avenue Taché Entreprise —— Posage de fils 
NORWOOD Réparation 
léphone: 233-7694 
Tél.: 247-2790 ours 


PEER TETE 
MUSICANA 


Le cure “ Disque Français 
202 Provencher 
st A 6, Mon, 

Tél.: 233-7222 


Tous les disques 
à 20% de rabais 


3,000 disques français en magasin 
EE 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, 
horloges et bijoux 
notre spécialité 


Hatrotion ot réparetions 
de toutes morques d'apporeits 
Moures: de 9 h o.m, à © h p.m. 

— Service compétent et goranti— 


Frontenac TV-Radio 


Tél: 233-6458 
17, res Marion, M-Bonitese 


RIPARATIONS 


GRATTON ELECTRIC 


rétidentiel, 
et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 269-3700 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, boulevard Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7425 


L4 
Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 
ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 
2012, boul, Provencher, $t-Bonitace 


Téléphone: 233-7447 
J.-C. Deoust 


0 :L, Grimerd 
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Du sport à profusion à Notre-Dame-de-LOURDES 


y 
+ 


D'une manière ou d'une autre, il faut se rendre à la partie de balle ! Pierre Marcon à côté de sa 
voiture modèle des environs de 1925. 


Le photographe vient interrompre la concentration que requiert un jeu populaire à tout âge: le bingo! 


Photo-reportage 
Jocelyne Soulodre 


C'est par une journée remplie d'activités sporti- 
ves (baseball, quilles belges, fer à chevel, etc.) que 


la population de Notre-Dame-de-Lourdes a voulu 


fêter le centenaire du Manitoba, dimanche 19 juil. 
let, 


Pas moins de 22 équipes ont participé au tour- 
noi de baseball qui offrit la somme globale de 
$ 1,000 en prix. 


La foule a aussi pu se divertir en regardant le 
spectacle de danses présenté par les Mutins de Lon- 
gueuil, troupe de jeunes de moins de seize ans diri- 
gée par des anciens membres de la célèbre troupe 
des Feux Follets. 


uf 


Christine Delaquis (en bas) et Cheryl Charrière ont 
la glissoire du terrain de jeux toute à elles. 


GRAND SUCCÈS DES CÉLÉBRATIONS DU CENTENAIRE 


La fête du Centenaire et 
le tournoi de baseball furent 
un immense succès, La tem 
pérature idéale a attiré une 


foule sans précédent, Les 
24 équipes suivantes furent 
inscrites au tournoi: Rolla, 
E.-U,, Balmoral, Crooks= 


ton, E.-U,, Transcona, May= 
ville, E,-U,, South-End 
Sioux, MacGregor, Valley 
City, E.-U,, Ste-Anne-des= 


Chênes,  C,U,A.C, Blues, 
Grand Forks, E.-U,, Sane 
ford, Snowflake, Royal-Ex= 
pos, St-Boniface, Holland, 
Notre-Dame, Glenboro, Cy= 


press-River, Notre-Dame 
Jets, Long Plain, Clears 
water, Pembina, E,-U,, Ve= 
rona, E.-U,, et Carman, 


Les résultats de la Catè= 
gorie B furent comme suit: 
ler prix, $100, l’équipe de 
Carman; 2e, $70, Sanford; 
3e, $40, Clearwater; 4e, $40, 
Notre-Dame, Catégorie A—= 
ler prix, $350, équipe de 
Transcona; 2e prix, $200, 
Grand Forks, E.-U,; 3e, 
$100, Valley City, E.-U, 
4e, $100, South-End Sioux, 
(Winnipeg), La partie fina- 
le eut lieu entre les équi= 
pes de Transcona et Grand 
Forks, Après sept manches 
vivement contestées, l'é- 
quipe de Transcona rems 
porta la victoire au pointa= 
ge de 4 à 2, ce qui lui valut 
le premier prix de $350 et 
le trophée du championnat 
du tournoi 1970, 


Les commerçants du vil= 
lage ont versé en donations 
la somme de $260 en prix 
spéciaux, le prix de $60, 
donné par Notre-Dame Mo= 


tors, Notre-Dame Transfer 
et Kolly’s Plumbing à l'é 
quipe venant de l'endroit le 
plus éloigné, fut décerné à 
celle de Verona, E,U,,=== 
Le prix de $40, donné par 
Delaquis Electric ( Bruno 


Delaquis ) et Notre-Dame 
Electric ( Yves Julien ) à 
l'équipe de Valley City, Em 
U, Le prix de $50 donné par 
Delaquis Motors Machine 
Works ( Marcel Delaquis) 
et Notre-Dame Sundries 
( Marcel Delaquis ) et No= 


tre-Dame Sundries ( Mar 


, Station 


cel Roch ) à l’équipe avec 
le plus bel uniforme fut ga- 
gné par l'équipe de Notre 
Dame, Le prix de $30, don 
de la Crémerie Notre-Dame 


(Meinrad Roch)et Shell agent 
(Gabriel Delaquis) à l’équipe 
portant le deuxième plus bel 
uniforme, fut décerné à l'6- 
quipe de Mayville, E.-U, Le 
prix du Centenaire, $50, 
donné par la Coopérative 
Notre-Dame et Fern's Gas 


(Fernand Dupas= 
quier) alla à l’équipe de 
Transcona, Le prix du Cens 
tenaire, $30, donné par Nor= 
bert Delaquis, agent d'assu- 
rances, André Talbot, camis 
onneur, le restaurant de 
Berthe et Marcel Welcker 
fut gagné par l’équipe de Hol= 


land, 


pour avoir bien voulu se 
charger du comptoir des ra- 
frafchissements et pour les 
nombreux repas servis, Des 
remerciements vont aussi à 
toutes les personnes qui ont 
contribué au grand succés 
de cette célébration à l'oc= 
caslon du Centenaire du Mas 
nitoba, 


La présentation du tro 
phée, à l'équipe victorieuse 
du tournoi fut faite par M, 
Henry Einerson, M.A.L., qui 
adressa aussi des paroles 
encourageantes au comité 
en charge de cette grande 
célébration du centenaire, 
pour le travail gigantesque 
accompli, 

À l'assemblée du consell 
du mois de juillet, un montant 


M. Roger Pantel, prési= 4e $50 fut voté en faveur des 


dent des célébrations du cen 


tenaire, au nom du comité, 
félicite etremercie sincère 
ment tous ceux et celles qui 
ont aidé à préparer le ter- 
rain de jeux, le Conseil du 
Village, les commerçants 
pour leurs généreuses dona= 
tons, les Filles d'Isabelle 


résidences les mieux entre= 
tenues, Les gagnants firent 
les suivants: ler prix, $25, 
M, Gabriel  Delaquis; 2e, 
$15, M, Paul Rossier; 3%, 
$10, Mme Augustine Begou, 
Les juges étaient MM, Trot- 


tier et Codville, tous deux de 
St-Vital, 


